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CinéVersoix : Aisheen Chroniques de Gaza
Les Caves : Boost Your Pulse (indie/pop/rock)

Richelien : Fête du centenaire de l’asso-
ciation des Intérêts de Richelien-La Bâtie

Les Caves : La Meduza  (électronique/trip hop)

CinéPrim’s : Panda petit Panda 
CinéVersoix : !e ghost writer
Les Caves : Les Manouches Tsé-Tsé (jazz)

Bibliothèque : Histoires à croquer pour  bébés

Bibliothèque : conférence La relation d’aide : 
un soin à part entière (deuxième partie) 

Les Caves : Jam Session (impro musicale)

CinéVersoix : Urga
Les Caves : Julien Paillard (mus. monde)

CinéVersoix : La femme aux 5 éléphant

Aula du CO : Choeur de Kaluga (class.)
CinéVersoix : Rusalka-La Sirène (Ciné-JV)

Maison du Charron : Conseil municipal

Espace Patrimoine : Conférence sur l’his-
toire de la communauté juive de Carouge 
et de Genève

Les Caves : La guitare dans tous ses états ! 

CinéPrim’s : Franz et le chef d’orchestre
CinéVersoix : Tournée
Les Caves : La Gargote (pop/rock)

Les Caves : Vrockal Metal Fest VII (metal)

Les Caves : !e Patterns (indie/pop/rock)

Les Caves : Sacisamba (latino/salsa) 

La devise est un mot à double sens. D’une 
part il représente la monnaie considé-
rée par rapport à la valeur des monnaies 
d’autres pays et, d’autre part, la devise 
est une parole, une formule représentant 
une pensée, un sentiment, une règle de 
conduite, ayant une valeur symbolique 
pour une personne, un ensemble d’indivi-
dus, une population, une cité.
 
Or donc, les élus locaux versoisiens sont 
à la recherche d’une devise, celle du deu-
xième sens bien évidemment, qui pourrait 
être attachée à notre ville. 
Quant à faire quelque chose, autant qu’ils 
s’occupent de cette façon plutôt que 
d’enlaidir la commune à coup de phallus 
géants et de cabanes pêcheresses. 
Qu’ils créent des commissions, c’est bon 
pour le budget des partis et ça occupe les 
longues soirées d’hiver, quand il n’y a plus 
de foot à la télé. 
Il est vrai que cette recherche est impor-
tante, il faut que tous les habitants de notre 
ville puissent se reconnaître dans cette de-
vise. Alors comme pour les cabanes des 
pêcheurs, créons un groupement d’étude 
entre habitants versoisiens avant qu’une 
devise non souhaitée nous surprenne et 
nous fasse grincer les dents. Ne sommes-
nous pas les premiers concernés (en un 
mot s’il vous plaît). 
Aussi je vous propose, moi simple citoyen 
versoisien quelques devises qu’il faudra 
travailler bien sûr a"n de trouver la for-
mule magique qui satisfera tout un chacun 
et propulsera Versoix au devant de la scène 
des cités helvétiques, à devises fortes.
Versoix, un verre à soi 
… pour les amoureux  du jus d’automne.

Versoix, un vert pour toi
… pour les écologistes.
Versoix ma ville, ma vie
… trop nul.
Versoix, ma ville, ma longue vie
… c’est mieux … avec tous ces EMS.
A Versoix on est aussi vers les autres
… pour les altruistes
Versoix, au fait !
… trop voltairien donc pas versoisien du 
tout.
Versoix, c’est chez moi !
… pour les petits des Vers à Soie.
Versoix, ton lac, tes bois
Sont un rêve pour moi 
… C’est bon ça !
Versoix demain, je passe la main
… pour les élus à devise faible.

Et si vous avez d’autres devises à proposer 
à nos autorités, ne manquez pas de les en 
informer; je suis certain qu’ils les acceuile-
ront avec plaisir et ... bonne humeur.

Michel Jaeggle !

Les personnes intéressées doivent s’ins-
crire par téléphone aux heures de bureau 
à la réception de l’Observatoire  

Une nébuleuse planétaire, c’est un disque (enveloppe) ténu, aux 
formes irrégulières et aux couleurs somptueuses. Elles furent appelé 
ainsi, car vues dans un petit instrument, aux débuts des observations, 
elles furent prises pour de pâles planètes. Elles se présentent comme 
une nébuleuse de petites dimensions angulaires, souvent de forme cir-
culaire  bien symétrique et bien délimitée, par opposition aux nébu-
leuses di#uses qui semblent se diluer dans l’espace et de forme irrégu-
lière. De nombreuses nébuleuses planétaires ont une forme d’anneau, 
comme l’anneau de la Lyre, ci-dessus. 
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Vous avez été nombreuses et 
nombreux à reconnaître 

Maxime Tesauri
qui vous accueille toujours 
avec le sourire et quelques 
mots gentils à la buvette de 
Port-Choiseul. 

Le tirage au sort a désigné 
Marlyse Joyce

52, Grand-Mont$eury
1290 Versoix

qui recevra les 50 frs de notre 
petit concours, avec les féli-
citations de toute l’équipe du 
Versoix Région.

Notre terre aurait de quoi nourrir 12 mil-
liards d’habitants, le problème n’est donc 
pas une pénurie, mais la distribution des 
denrées à tous. Par exemple :
- les petits paysans du sud se voient spoliés 
de leurs terres ou n’ont pas accès aux se-
mences nécessaires;
- des terres arables sont utilisées pour pro-
duire des agro-carburants; 
- des grandes entreprises agro-alimentaires 
mettent des surfaces énormes en monocul-
ture empêchant ainsi de produire la nour-
riture locale; 
- certains spéculent sur le riz ou le blé, 
- des pays achètent des millions d’hectares 
en Afrique pour assurer l’importation de  
denrées alimentaires; etc.
Les raisons des famines sont multiples 
mais tendent toutes au même résultat. 
Terre des Hommes veut cette année mettre 
l’accent sur cette réalité et espère que les 

béné"ces de la Marche de l’Espoir permet-
tront de soutenir une série de projets en 
Inde, au Brésil et au Burkina Faso, encou-
rageant une autonomie alimentaire de la 
population. Le meilleur moyen de nour-
rir les gens est bien sûr de promouvoir la 
production locale qui, par ailleurs, corres-
pond de toute façon mieux au mode de vie 
des personnes concernées. Grâce à des mi-
cro-crédits, on peut aider des personnes à 
créer des petites exploitations agricoles de 

culture nourricière pour les habitants de 
la région. Encourager une indépendance 
est le meilleur moyen de développer des 
régions entières. 

Au delà de la participation à la marche, 
chaque citoyen peut utiliser son pouvoir 
d’achat, une «arme» non négligeable qui a 
déjà fait plier des monopoles. Nous avons 
la chance d’avoir accès à de la nourriture 
saine, mais nous pouvons in$uencer le 

cours des choses en choisissant des pro-
duits locaux ou de saison, en mangeant 
moins souvent de la viande ou en cuisi-
nant la quantité idéale pour ne pas devoir 
jeter des restes. Tous ces petits gestes sont 
susceptibles d’améliorer la vie d’ici, mais 
aussi d’ailleurs !

Terre des Hommes donne rendez-vous aux 
marcheurs et aux sponsors le dimanche 10 
octobre dès 11h.00 à 17h.30 sur le quai du 
Mont-Blanc pour parcourir des kilomètres 
en faveur des projets contre la malnutri-
tion. Les nageurs peuvent aussi participer 
le samedi 9 octobre aux Vernets à «Nager 
pour aider».

L’an dernier, la marche avait remporté un 
bon succès. Voici les détails des recettes 
des communes de la région en 2009.Ver-
soix aucun subventionnement commu-
nal, mais SFr. 13’386.- par les marcheurs, 
Genthod SFr. 540.- de la commune et SFr.  
2’380.- des participants, Bellevue SFr. 
500.- de  la commune et SFr. 3’086.- des 
marcheurs, Collex SFr. 488.- de la com-
mune et SFr. 3’163.- des participants, Pre-
gny-Chambésy SFr. 700.- de la commune 
et SFr. 4’362.- des marcheurs. Encore des 
chi#res plus précis pour Versoix: 140 mar-

cheurs sur un total de 4937 en faveur 
de projets d’éducation pour les enfants 
défavorisés du Sénégal. La somme to-
tale récoltée l’an dernier a été de SFr.  
476’000.-
Pour plus de renseignements ou s’ins-
crire, on peut aller sur les sites www.
terrredeshommessuisse.ch, www.mar-
chedel’espoir.ch ou www.nagerpour 
aider.ch.

 Anne Lise Berger-Bapst

béné"ces de la Marche de l’Espoir permet cours des choses en choisissant des pro

Comme chaque année selon 
la tradition, à la veille du 
Jeûne genevois, la commune 
de Versoix organise une jour-
née de dépaysement pour nos 
aînés.

Dès 7h45, ce ne sont pas 
moins de 280 personnes 
qui ont pris d’assaut les fa-
meux Touriscar pour se lais-
ser guider par des chau#eurs 
agréables et compétents vers 
le pays du Jura. 

Partis de la Bécassière – là on 
rompt avec la tradition – le 
premier arrêt fut au restaurant 
Möwenpick à Bavois – sur l’au-
toroute d’Yverdon – où l’on 
nous servi un copieux petit-dé-
jeuner. Après un délicieux bir-
cher, dont on a encore l’eau à la 
bouche, viennoiseries, café, etc. 
on pouvait prendre en réserve 
pommes et jus d’orange. 
De quoi nous requinquer pour 
le reste du voyage. Arrivés à 
Villers-le-lac au bord du lac 
des Brenets (Chaillexon côté 
France), nous embarquions sur 
les bateaux mis à notre disposi-
tion pour savourer un succulent 
repas, tout en écoutant le guide 
expliquer pourquoi ce lac existe 
et pourquoi il y a le saut du 
Doubs : tout simplement dû à 

un éboulement de la montagne 
qui provoqua un lac de 40 m 
de profondeur et "t déborder le 
Doubs qui n’avait plus qu’une 
issue : sauter par-dessus la fa-
laise. Côté Suisse où le chemin 
est plus plat, on voit la chute de 
côté sur son début. Côté France, 
le chemin est plus escarpé, mais 
quelle merveille arrivés au som-
met ! 
On surplombe la chute haute de 
27 m dans toute sa majesté, d’un 
magni"que belvédère situé dans 
la forêt. Tout est paisible, seul le 
bruit de la chute et quelle chute 
! 1750 m3/s à son débit maxi-
mal. C’est une large cascade qui 

s’échappe triomphante entre 
deux hautes falaises, l’écume 
bouillonnante aux multiples 
couleurs suivant comme on la re-
garde et qui se projette, bruyante 
dans le petit lac à ses pieds. 

On ne se lasse pas de regarder, 
d’admirer ce coin de détente 
parfumé des odeurs de la forêt. 
Il y a de quoi rêver. 

On reprend le bateau-mouche, 
non sans s’être arrêtés aux 
quelques échoppes de souve-
nirs aussi variés qu’originaux 
pour terminer la seconde par-
tie de notre repas. Aux nom-
breux détours de ces rives, dont 
la plupart sont de hautes falaises 
couvertes de sapins, on découvre 
la grotte des rois de Prusse, lon-
gue de 180 m, le rocher servant 
de plongeoir haut de 56 m. à 
un célèbre curé du coin, spécia-
liste en la matière, ou, inscrit en 
rouge sur une falaise, la crue la 
plus importante du lac en juin 
1990 à plus de 10 m. Il faut rap-
peler que le Doubs né à 937 m 
d’altitude, tout près de la Suisse 
dans le Noirmont, a un parcours 
de 431 km dont 90 km dans les 
montagnes du Jura et 43 km en 
zone frontalière des Brenets à 
Ste Ursanne. Les méandres ne 
manquent pas, mais sa beauté 
vaut son pesant d’or. D’ailleurs, 
le Saut du Doubs est inscrit au 
patrimoine national. 

Voilà qu’il faut continuer la pro-
menade dans ce pays verdoyant. 
Nos cars se fau"lent de Pontar-
lier à Vallorbe entre les villes et 
les villages, les falaises, les routes 
étroites pour nous rendre au parc 
animalier de Juraparc. Ours, 
loups, bisons que l’on peut ob-

server depuis une passerelle 
longue de 400 m, cohabitent 
en pleine liberté depuis 2001, 
dans un site naturel. Quelques 
chevaux d’un brun doré et d’une 
espèce rare paissent sur une 
autre face de la colline, alors 
que plus bas près du restaurant, 
ânes et chèvres savourent l’herbe 
fraîche. Après une bonne averse, 
le soleil était de nouveau parmi 
nous pour nous faire apprécier le 
petit temps de repos et étancher 
notre soif avant de repartir. 

Nous avons vécu une journée 
magni"que avec cette prome-
nade-découverte dans le Jura 
et nous remercions sincère-
ment nos autorités et les col-
laboratrices de la Mairie pour 
l’organisation impeccable, le 
choix original de ce vaste pro-
gramme et l’attention portée 
à chacun. Nous en garde-
rons un merveilleux souve-
nir. Avec plaisir, on se réjouit 
pour l’année prochaine ! 
 
   

Lucette Robyr 



« Les gens me disent souvent: 
ça existe encore forgeron ?!? 
Mais quand ils me voient 
en train de travailler, ils sont 
impressionnés et les enfants 

émerveillés. 
Le feu a 
quelque 
chose de 
magique. » Il 
faut recon-
naître que « 
forgeron » 
évoque plus 
le Moyen 
Age que le 
XXIe siècle. 
Si le métier 
a évolué et 

a dû s’adapter aux demandes 
actuelles, la fascination et la 
passion pour le travail du mé-
tal demeurent. Quand Patrick 
Moret parle de son métier, ses 
yeux brillent et le ton est en-
thousiaste. Aucun doute, la 
passion l’habite ! Il faut dire 
que le métier est gravé dans 
ses gènes : « Dans ma famille, 
on est forgeron depuis trois 
générations. Mon grand-père 
travaillait déjà dans notre 
forge, vieille de 100 ans et si-
tuée juste à côté de l’actuelle 
Maison du Charron. L’artisan 
qui y construisait des chars, le 
charron, s’était associé à mon 
grand-père qui lui fabriquait 
les cerclages pour ses roues.» 
Avec un grand-père puis un 

père forgeron, des heures pas-
sées à les regarder travailler, 
l’avenir de Patrick semblait 
tout tracé.

Et pourtant, à l’adolescence le 
Versoisien choisit une autre voie 
: il sera mécanicien pour ma-
chines agricoles pendant neuf 
ans, jusqu’au jour où l’envie de 
faire autre chose se fait sentir. 
Après un bref passage dans le 
domaine de la sécurité, Patrick 
retourne en"n à ses racines : la 
forge. A 25 ans, il commence 
par travailler sur des chantiers, 
en faisant des soudures notam-
ment. Avec la crise de 1991, 
le jeune artisan est forcé de se 
renouveler. « J’ai commencé 
à prospecter en élaborant une 
présentation de mon travail et 
de mes prestations. Le tout a été 
envoyé à des clients et petit à pe-
tit, grâce au bouche-à-oreille no-
tamment, j’ai réussi à construire 
un réseau.» Aujourd’hui, le for-
geron a bien assez de travail et 
refuse parfois des demandes car 
il travaille seul, même si son 
père, 82 ans, lui donne encore 
un coup de main. La demande 
est donc bien réelle mais Patrick 
a dû se diversi"er et élargir ses 
prestations, notamment en de-

venant itinérant.

Dans sa forge, l’artisan dompte 
le fer, le courbe, le coupe et 
le transforme, par exemple en 
mains courantes ou portails. 
Pour s’adapter au marché actuel, 
il s’est spécialisé dans la soudure 
sur place, en convertissant une 
camionnette en atelier ambu-
lant pour pouvoir souder, cou-
per, chau#er les métaux chez les 
clients. Il répare les clôtures et 
barrières, soude de l’aluminium 
comme de l’inox, bref, tout ce 
qui est en métal est de son res-
sort. Même les magasins font 
appel à ses services, notamment 
un grand centre commercial 
pour qui il exécute des travaux 
comme la réparation de bar-
rières, portails, etc…

Depuis quelques années, le for-
geron s’est lancé dans un autre 
type de diversi"cation: la créa-
tion de pièces artistiques. Pour-
quoi seulement maintenant, 
après plus de 20 ans dans la 
forge? « Je ne m’étais jamais lan-
cé car il fallait que je me trouve 

un style et surtout, 
je pensais que je ne 
saurais pas dessi-
ner. Mais un jour, 
pendant une fête à 
Versoix, j’ai ouvert 
ma forge pour une 
démonstration. Je 
n’avais pas envie de 
montrer de la sou-
dure ou juste de ta-
per sur un bout de 
fer. Je me suis donc 
lancé dans la réalisation d’une 
œuvre ; il en est sorti un bouquet 
de tournesols ! » Depuis ce jour, 
Patrick a toujours un calepin 
dans la poche et il s’est décou-
vert un style. Le thème des ra-
cines est présent dans la majorité 
de ses créations, car « elles me 
font penser à la fois à la nature, à 
la terre, mais aussi à la famille. » 
et il est important que l’objet ait 
une fonction utilitaire.

En extérieur ou dans la forge, 
utilitaire ou artistique, le métier 
est très physique et comporte 
son lot de dangers. Entre cou-
pures, brûlures et cicatrices, le 
forgeron porte les stigmates de 
son art. D’où l’importance de se 
vêtir en conséquence : vêtement 
spécial qui couvre le haut du 
corps et les bras, tablier, gants et 

masque pour la soudure, chaus-
sures de sécurité avec une coque 
et semelle en acier. Manier le feu 
et le fer laisse des traces sur le 
corps mais aussi dans l’air et le 
sol. En une semaine, Patrick ra-
masse parfois jusqu’à cinq kilos 
de poussière noire !
 
Le feu s’éteint, les cendres s’as-
sombrissent, le forgeron enlève 
sa tenue de protection et la porte 
de la caverne se referme. Reste 
l’impression d’avoir découvert 
un univers un peu hors du temps 
et un métier oublié, ressuscité 
par des passionnés comme Pa-
trick Moret. 

Aurélie Toninato

Forgeron, maréchal ferrant, cordonnier…
mais oui, ils existent encore ! Victimes d’im-
popularité mais surtout d’une méconnais-
sance et de clichés réducteurs, ces métiers 

d’autrefois ont toujours leur utilité dans notre 
société même si leurs représentants se font 
rares. Rencontre avec ceux qui pratiquent ces 
professions oubliées.

Jour béni des dieux, où le soleil 
était parmi nous dans toute son 
ardeur et sa beauté, pour ouvrir 
notre nouveau centre paroissial à 

la paroisse catholique de Saint-
Loup à Versoix. 

Tout en accueillant les nou-
veaux paroissiens au cours de la 
messe de 10h30, nous avions le 
plaisir de vivre la kermesse an-
nuelle dans nos lieux habituels. 

On retourne dans nos jardins, 
pro"tant des locaux du nouveau 
centre paroissial. 
Ce n’est pas seulement une fête 
pour la paroisse, mais l’occasion 
de rencontrer les gens des vil-
lages voisins, qui s’intéressent et 
découvrent ce nouveau lieu de 

vie et l’ambiance propre à une 
kermesse, avec l’accordéoniste le 
Baron des Habères.
Sous la grande tente étaient 
dressées les tables pour les repas. 
Déjà le samedi soir, le jambon à 
l’os cuit dans l’asphalte pendant 
12 heures était un régal. Un plat 
asiatique conçu par le gérant de 

l’Artist Pub (surprise du chef ) 
fut aussi bien apprécié. Autant 
dire que nos cuisiniers attitrés 
ont rivalisé d’ingéniosité pour 
inaugurer leur nouvelle cuisine 
et y travailler avec bonne hu-
meur. Les salades, les "lets de 
perche du dimanche, les desserts 
délicieux et les vins de Collex 
ont satisfait tous les partici-
pants.  
Les stands riches et variés com-
blèrent bien des heureux et cha-
cun se sentait à l’aise dans ce 
grand espace vitré du nouveau 
centre paroissial, accueillant et 
pratique. 
Volume spacieux, clarté, cou-
leurs, ingéniosité dans certaines 
caractéristiques d’architecture, 
douceur, luminosité, agen-
cement et sécurité, tout est 
simplicité, harmonie et fonc-
tionnalité. Tels sont les termes 
élogieux que l’on peut donner à 
ce centre agréable et conjoint à 

la cure paroissiale. Appartement 
privé de M. le curé, secrétariat, 
salles polyvalentes – aussi en 
sous-sol – ascenseur, cuisine, 
tout a été bien pensé et l’on ai-
merait y vivre. 
Avec les visites, certaines gui-
dées, chacun a pu apprécier le 

travail conçu par l’architecte 
J.-P. Stefani (auteur également 
de la nouvelle crèche route de 
Sauverny) et de son adjoint M. 
Gambone, sans compter tous les 
ouvriers qui ont collaboré à la 
réussite de ce beau projet. Pour 
fêter ça, la Kermesse avait trouvé 
son coin idéal. 
De plus, nous avons eu l’hon-
neur de la visite de nos autorités 
communales qui ont apprécié ce 
magni"que bâtiment et toute 
l’organisation de la fête parois-
siale. 

Versoix peut être "ère de ce nou-
veau centre qui sera par la suite 
certainement utile à beaucoup, 
et dont nous remercions vive-
ment les concepteurs du projet, 
la Fondation St-Loup-Vandelle 
et tous ceux qui de près ou de 
loin ont participé à la construc-
tion de ce merveilleux centre pa-
roissial. 

Dans la foulée nous o#rons une 
immense gerbe de $eurs et de re-
connaissance à tous ceux qui ont 

œuvré pour la réussite de cette 
belle Kermesse paroissiale. Un 
merveilleux souvenir !

  Lucette Robyr

Photos J. Robyr
1. La nouvelle salle paroissiale. 
La façade avant a été conservée et 
rénovée.
2.  Sous la tente, lors de la ker-
messe,  pendant le repas du di-
manche à midi.

A gauche, le père et le grand-père de Patrick que 
vous pouvez reconnaître sur la photo de droite.
Photos tirées du site de Patrick Moret



Bonjour, 

Il y a peu, il me semble avoir lu 
ici-même, un article vantant 
les mérites de nos jardiniers 
communaux et de leur souci 
de la biodiversité, des nouvelles 
plantes-bandes un peu sauvage 
de !eurs de prairies, toutes jo-
lies et si naturelles ...etc. Mais 
qu’est ce que la biodiversité ? 
Un petit coup de Wikipédia ?

La biodiversité est la diver-
sité naturelle des organismes 
vivants. Elle s’apprécie en 
considérant la diversité des 
écosystèmes, des espèces des 
populations et celle des gènes 
dans l’espace et dans le temps, 
ainsi que l’organisation et la 
répartition des écosystèmes aux 
échelles biogéographiques.
Le maintien de la biodiversité 
est une composante essentielle 
du développement durable.

Quelle ne fut pas ma surprise, 
ce matin, en allant à la Coop. 
Depuis quelques temps, après 
avoir dégusté lors d’un repas 
bio coopératif, des !eurs dans 
ma salade, je reluquais avec 

envie les !eurs de capucines 
qui bordent l’escalier menant 
à la-dite Coop. Y voyant une 
jardinière fort occupée dans la 
plate-bande, je lui fais part de 
mes envies gustatives. Et  voilà 
qu’elle me répond : « Aie, sur-
tout pas, ma petite dame. Il y 
a quelques temps, je vous au-
rais dis allez-y, mangez... mais 
... maintenant... c’est traité, 
très traité, vous allez être ma-
lade, moi-même, à y mettre les 
mains, là, ça m’inquiète... « 
Quoi ? Traité ? Pas de lutte 
intégrée... Et la biodiversité, 
on en fait quoi ? On décime 
les insectes, les abeilles ? Ah 
oui, elles sont belles, nos !eurs 
communales, bien sûr  ...Mais 
à quel prix ? Qui dit pesti-
cides, insecticides, dit, en cas 
de pluie écoulement au lac, à 
la rivière etc ... Je m’avoue dé-
semparée... Quelqu’un pour-
rait me répondre, et me dire si 
la biodiversité, à Versoix, c’est 
chimique ? 

Iris Ricci-Deuschle 

Avant il y avait au moins de 

vraies $eurs sur ces colonnes 
d’a%chage et donc un peu de 
terre pour mes divers séjours et 
de la lumière pour les Versoi-
siens. 
Je comprends qu’il faut faire des 
économies, mais quant à suppri-
mer les quelques $eurs qui em-
bellissaient la commune ... j’en 
deviens «vert» !
Si l’on veut attirer des entre-
prises, touristes ou curieux, il 
faudrait peut-être d’abord leur 
montrer que Versoix, au pre-
mier regard, est une jolie ville, 
bien décorée, et accueillante. 
Les richesses versoisiennes re-
présentées par le lac, les bois, 
les multiples activités locales et 
ses habitants ne sautent pas aux 
yeux des simples passants !

Le Ver à Soie

Ce sont des containers qu’ils 
ont remplis avec également 
une montagne de meubles di-
vers qui trainaient dans toute 
la forêt. Heureusement qu’il 
y avait aussi les muscles des 
adultes pour porter tout cela.

Le travail s’est terminé avec 
un goûter géant avec la der-
nière participation de Paul 
Lemaitre qui nous a quittés 

pour rejoindre l’autre rive et 
l’arrivée du remplaçant, David 
Crotti, qui a commencé début 
septembre.
Pour le départ de Paul, un 
grand barbecue a aussi été 
organisé avec les «grands» de 
Versoix à la grève nautique où 

tous ont répondu présent. Ce 
dernier a été fêté et gentiment 
chahuté pour ces trois années 
parmi le groupe.  Nous lui 
souhaitons bonne route. 

Françoise Greder, TSHM Versoix

Des sorties seront proposées aux jeunes. Le programme sera a%ché 
au Rado. Vous pouvez aussi nous dire quelles sont vos envies. 

Il reste encore quelques places pour les mercredis aérés. Rejoignez-nous !
Le secteur enfants, appelé Radis, est ouvert aux enfants scolarisés et jusqu’à 11 ans sur inscrip-
tion. Nous leur o#rons des activités variées; sportives, créatives et ludiques. Renseignements 
au 022 755 47 11

151 Route de Suisse 1290  
Versoix Tél. 755 47 11 

L’Association des Jeunes de 
Versoix (AJV) est née ! En 
fait, elle remplace le Parle-
ment des Jeunes de Versoix 
(PJV) dont le nom était jugé 
trop «politique». Pourtant, 
nous sommes bien une asso-
ciation apolitique, même s’ils 

nous arrivent de parler poli-
tique ou d’en débattre. Mais 
nous sommes surtout motivés 
pour organiser des soirées ou 

même un festival, dont 
le dernier remonte au 
18 septembre pour 
la 5e édition du Zoo-
loo Festival, qui s’est 
passé sous un ciel dé-
gagé mais au sou&e 
froid. Heureusement, 
les concerts (dont Na-
javibes) ont bien ré-
chau#é l’ambiance.
 
Ce changement de 
nom s’accompagne 
d’un changement de 

président puisque Morgan 
Piguet remplace Nicolas Pi-
dancet à la tête du bureau, 
qui voit l’arrivé de Takahiro 
Takeuchi en tant que vice-
président. Le but maintenant 
est de trouver des nouveaux 
membres actifs. Pour cela, 
une campagne de recrute-

ment va être lancée et un site 
web (re-)crée. Finalement, 
une soirée aux Caves devrait 
avoir lieu à la mi-novembre. 
D’autres articles suivront ce-
lui-ci pour raconter les di#é-
rents avancements.
Nos prochaines soirées de 
l’Assoc’ se passent à Courvoi-
sier, dans la «salle aux cana-
pés et aux tables de billard», 
les mardis à 20h. Prochaines 
soirées : 2 novembre et 14 dé-
cembre. Pour tout renseigne-
ment, écrivez à : 

ajversoix@gmail.com
A bientôt !! 



Le cirque Helvetia a pris ses 
quartiers, en septembre der-
nier, à côté de la salle com-
munale pour quatre journées 
de festivités circassiennes. 
Retour sur une manifestation 
acrobatique dans le cadre de 
l’année mondiale du cirque.

A Versoix, il existe une hiérarchie 
stricte des manifestations. On 
trouve en première place l’im-
périeux et révéré Festival du 
Chocolat — nouvelle vitrine de 
la commune — qui accueille les 
foules, venues de toute la région 
pour l’occasion ; suivent les fêtes 
de grande envergure réunissant 
la population locale autour de 
thèmes porteurs, à l’instar des 
Voltairiades qui avaient propulsé 
les Versoisiens au siècle des Lu-
mières; et arrivent en"n les évé-
nements ponctuels qui, comme 
la fête de la jeunesse, produisent 
une animation capable d’évo-
quer le passé villageois d’une 
ville de près de 13’000 habi-
tants. On est cependant bien 
emprunté au moment de classer 
la dernière née des manifesta-
tions communales: Versoix en 
piste. Si les e#orts déployés par 
la commune ainsi que le budget 
alloué à la manifestation la fait 
"gurer dans la deuxième catégo-
rie, elle n’a pas réussi à donner 
l’illusion au public que, l’espace 
de quelques jours, Versoix n’était 
que nez rouge et paillettes.

Pourtant, tous les éléments 
étaient réunis pour que la 
mayonnaise prenne. 
Ainsi, jeudi 9 septembre, jour du 
jeûne genevois, le cirque Helve-
tia a planté son chapiteau à côté 
du parking Lechenal et le public 
s’est senti mieux qu’à Plainpa-
lais en foulant le tapis rouge de 
l’entrée. A l’intérieur, un spec-
tacle saisissant l’y attendait, dans 
l’esthétique circassienne la plus 
traditionnelle. Clowns, poneys, 
mât chinois et strip-passing ont 
décliné le cirque tout au long 
de la soirée, au plus grand plai-
sir des conseillers municipaux le 
jeudi, des enfants le vendredi, et 
des autres le week-end. 

Tout le monde s’est accordé à 
dire que les numéros distillaient 
la magie et le suspense propres à 
cet art. La preuve que la repré-
sentation a convaincu le public: 
de jeudi, soirée de lancement où 
de nombreux espaces n’avaient 
pas trouvé preneurs dans les 

gradins, à dimanche où cer-
tains se sont vu refuser l’entrée 
par faute de place, les louanges 
se sont répandues dans les fa-
milles. Les demi-représentations 
réservées aux écoles enfantines et 
primaires y sont sûrement pour 
quelque chose.

Les enfants ne se sont néan-
moins pas contentés d’observer, 
ils ont aussi été invités à s’essayer 
aux disciplines circassiennes. 
Les Ateliers des Arts du Cirque 
étaient e#ectivement le second 
invité d’honneur. Etienne Abau-
zit, directeur de cette 
école implantée à Ver-
soix depuis plusieurs 
décennies, est connu 
comme le loup blanc 
sur la commune et 
rares sont les jeunes 
Versoisiens qui ne 
l’ont pas côtoyé du-
rant une semaine de 
stage aux Colom-
bières. Pour l’occa-
sion, certains de ses 
élèves aguerris se sont 
produits sous le grand 
chapiteau, présentant 
des numéros qui ré-
vélaient les prouesses 
techniques et le sé-
rieux de ces artistes 
en herbe. Ils étaient 
accompagnés par la 
Musique Municipale 
de Versoix qui, avec 
les concerts de l’école 
de musique Croqu’Notes et de 
la chorale scolaire, a fait la part 
belle à un art convoqué sans 
retenue dans les spectacles de 
cirque : la musique. 

Les jeunes de la villa Yoyo de 
la Pelotière ont pour leur part 
réalisé un projet d’utilité pu-
blique dans le cadre de l’action 
72 heures qui 
a lieu chaque 
année en 
Suisse durant 
trois jours 
et voit des 
centaines de 
projets de ce 
type se développer. Ils ont ainsi 
assuré la propreté durant la soi-
rée de jeudi et ont fait montre 
de leur talent de maquilleurs le 
vendredi. 

En"n, les "dèles ont été ac-
cueillis sous la tente pour une 
célébration oecuménique dans 
un lieu très inhabituel, même 
pour les férus du chemin de 

Compostelle.

Si le chapiteau et les animations 
de la ludothèque ont drainé un 
certain nombre d’intéressés, les 

sociétés locales qui tenaient un 
stand dans le village de fête n’ont 
pas rencontré le même succès. 
En e#et, l’engagement des béné-
voles venus proposer de quoi se 
sustenter n’a malheureusement 
pas payé. L’a&uence manquait 
car le public ne restait pas sou-
vent manger sur place, et dans 

l’ensemble 
ne s’attardait 
guère dans 
le village de 
fête qui rou-
gissait par-
fois de son 
complément 
de nom. 

Si les recettes ne sont pas encore 
établies, il n’est pas sûr que les 
béné"ces soient mirobolants. 
La commune, qui avait à coeur 
d’accueillir les acteurs de la vie 
locale, n’a pas appliqué le tarif 
exorbitant demandé pour l’oc-
cupation d’une tente au Festival 
du Chocolat. 

Les sociétés ont e#ectivement 
o#ert un pourcentage des bé-
né"ces réalisés sur les boissons 
non alcoolisées à la commune 
en guise de monnaie d’échange, 
mais cet avantage n’a pas su%. 

Du côté des autorités, l’humeur 

est à la satisfaction mais on sent 
que les e#orts du service de la 
culture n’ont pas totalement 
porté leurs fruits. 
Cédric Lambert, conseiller 
administratif en charge de la 
culture et à l’origine de la fête, 
laisse poindre un sentiment de 
déception, contrebalancé par le 
plaisir d’une fête qui, pour lui, 
s’est très bien déroulée et dont 
l’ambiance était chaleureuse. 
Si la communication n’a eu de 
cesse d’avertir la population, 
notamment par le biais d’un 
tous ménages distribué dans 
la région, l’engouement n’était 
pourtant pas à son comble, et le 
public n’atteignait pas les prévi-
sions. 
Restent de cette fête de beaux 
tableaux réalisés par les élèves de 
Montserrat Llusia dans le cadre 
d’Ecole et Quartier, un souve-
nir enchanté d’un spectacle sous 
chapiteau et peut-être l’envie 
chez certains de marcher sur un 
"l.

Lisa Mazzone.

Les «vieux» Versoisiens 
avaient encore dans leur 
cœur le souvenir lumineux 
de la Nuit du Fort (1989) et 
des Voltairiades (1994)… La 
magie des costumes préparés 
en ateliers, les préparations 
assidues dans les quartiers, 
l’engouement populaire pour 
une fête rassembleuse.

Pourquoi donc la 
«mayonnaise» n’a-
t-elle pas pris cette 
année ? Il y a  des 
questions à exclure 
d’o%ce : la date 
(le Jeûne Gene-
vois avait aussi été choisi pour 
les autres), la météo (di%cile 

d’avoir mieux), les 
décors magni"ques 
(merci à ceux qui les 
ont créés), la publi-
cité o%cielle (il man-
quait seulement  le 
bouche à oreille pour 
convaincre).

Certes, Versoix a 
changé durant ces 
quinze dernières an-
nées: la population a 
augmenté, l’assiduité 
à la vie locale s’est dis-
sipée. La commune 
s’est transformée en 
cité-dortoir : les gens 
se calfeutrent dans 
leur logement épiant 
le monde derrière 
leur écran croyant 
ainsi y participer. 
Rares sont les familles 
où les deux adultes 
ne travaillent pas, ce 
qui ne facilite pas des 

engagements bénévoles dans la 
vie locale. Ces données «sociolo-
giques» sont indéniables. Le sens 
«d’appartenance» à la commune 
a disparu.

Les enfants des écoles avaient 
vu le cirque avec leurs classes. 
Une bonne raison pour ne pas 
aller voir les représentations, 
ce d’autant plus que Knie était 
simultanément à Genève. Peut-
être que centrer cette fête sur 
un tel thème avait un goût de 
réchau#é ? 

Les autres attractions étaient 
trop peu nombreuses pour at-
tirer la foule. Même si tous les 
stands de nourriture rivalisaient 
d’excellents menus, force est de 
constater que la population n’a 
pas un budget «sortie» exten-
sible. Les prix étaient plus que 
raisonnables, les assiettes déli-
cieuses, mais quand on vient 
avec ses enfants, c’est quand 
même trop cher…. J’ai même 
vu des familles venues le matin 
jouer, rentrer à la maison pour 
manger et revenir l’après-midi 

pour un spectacle…

Comme la commune a réservé 
une bonne part du béné"ce de 
la vente des boissons sans al-
cool pour "nancer les tentes, les 
comptes dé"nitifs n’étaient pas 
prêts. Toutefois, aucune société 
impliquée dans les cantines ne 
prévoit de grand béné"ce : pour 
quatre jours de travail, c’est un 

maigre résultat. 

Cette fête man-
quait surtout 
d’ambiance!
Ceux qui ont 
vécu les précé-

dentes se souviennent de 
personnalités fortes qui savaient 
fédérer autour d’elles, le service 
culturel était sur le pont durant 
toute la préparation et animait 
pendant. Des slogans, des ha-
rangues, bref, de la vie ! De plus, 
les sociétés impliquées avaient 
droit aux réponses nécessaires à 
l’organisation de manière suivie 
: bref, tout le monde tirait à la 
même corde. La Nuit du Fort 
et les Voltairiades représentaient 
l’aboutissement d’un travail en 
commun, comme une récom-
pense. On se réjouissait d’avance 
et s’y est retrouvé avec plaisir. 

Cette année, on a pas senti 
d’enthousiasme, mais plutôt 
une obligation de faire quelque 
chose (Futura a eu lieu il y a dix 
ans et  la «Fédé» cinq déjà !) On 
n’a pas vu de responsable du 
service culturel durant le week-
end. Les conseillers administra-
tifs ont tant bien que mal sup-
pléé à cette absence. Chapeau, 
ce d’autant plus que ce n’est pas 
forcément dans leurs cordes. 
Costumés en illusionnistes, ils 
ont donné le coup d’envoi et, 
surtout, le change ! Adminis-
trer une commune ou animer 
une fête ne demandent pas les 
mêmes qualités….

J’aimerais tellement dire qu’il 
faut faire la fête ! C’est un  bon 
moyen pour créer une vie sociale 
tant souhaitée, encourager les 
relations entre voisins. Gageons 
que, lors d’une prochaine oc-
casion, le service culturel saura 
mieux fédérer et motiver les so-
ciétés locales a"n que le public 
puisse s’enthousiasmer pour une 
fête à Versoix ! Cette sponta-
néité, cet engouement sont in-
dispensables à tout succès popu-
laire lors de festivités, mais aussi 
à une vie agréable pour tous le 
reste du temps. 
Encore MERCI à tous ceux 
qui ont agi, tant au soleil qu’à 
l’ombre, pour permettre aux 
participants de se divertir un 
moment !

 Anne Lise Berger-Bapst

Les «vieux» Versoisiens pour un spectacle…

On reconnaît , sans trop de di"cultés sous leur 
costume, les trois conseillers administratifs.

Photos de Lisa Mazzone.



La Mairie est ouverte au public
du lundi au vendredi de 8h00 à 12h00 et de 14h00 à 16h30

Ouverture prolongée le jeudi jusqu’à 19h30
Nouveau: mariages aussi un samedi par mois

Peut-être l’avez-vous remarqué, 
mais la route de Sauverny com-
porte une adresse supplémen-
taire. Le nouvel Espace de Vie 
Enfantine (EVE) baptisé « Les 
Vers à soie » est en activité. 
En e#et le bâtiment, certi"é 
MINERGIE, et terminé cet 
été, a été remis aux utilisateurs 
le 26 juillet. Dès cette date, la 
mise en place du mobilier a été 
e#ectuée pour un lancement 
des activités administratives 
courant août, a"n de pouvoir 
accueillir les enfants dès la 

rentrée du 30 août. Le travail 
de remise d’un bâtiment de 
ce type comporte un nombre 
important de formalités et de 
mises en service indispensables 
à une exploitation légale et pra-
tique du bâtiment. Celles-ci 
devant être suivies dès les tra-
vaux terminés et avant la mise 
en exploitation. 
Courant 2007, un crédit 
de construction de CHF 
5’440’000,-- a été voté pour ce 
projet, puis un complément de 
CHF 510’000,-- a été accordé 

courant 2008, principalement 
en raison de la mise en appli-
cation de nouvelles normes de 
sécurité par l’Etat, soit un total 
de CHF 5’950’000,--.
Ce projet est le résultat d’un 
concours dont le thème pro-
posé par l’architecte, Monsieur 
Stefani, est une intégration 
maximum du bâtiment sur 
cette parcelle arborisée et en 
pente. Les travaux ont été lan-
cés en automne 2008 ; 22 mois 
environ ont été nécessaires 
pour construire ce bâtiment.

Sa conception est basée sur 
le développement durable et 
prend en compte non seule-
ment des facteurs d’économie 
d’énergie, mais aussi de poly-
valence d’espace intérieur et 
de confort avec une typologie 
permettant une importante lu-
minosité naturelle dans tous les 
locaux.

Pour les enfants nés entre avril 2009 et août 2009 : 
- 1 place à 80% mercredi, jeudi et vendredi à plein temps ainsi que 
les lundi et mardi après-midi 
- 1 place à 50% mercredi et jeudi à plein temps et vendredi après-
midi
Pour les enfants nés entre septembre 2008 et août 2009 :
- 1 place à 100% (soit 5 jours par semaine)

La priorité est donnée aux parents qui travaillent ou étudient et qui 
habitent ou travaillent sur la Ville de Versoix.
Les demandes d’inscription se font par mail à info@eve-versoix.ch 
ou par téléphone au 022.775.13.00

Courant 2008, une étude a 
été lancée pour la réfection 
de l’école enfantine Mont-
$eury 2. Cette étude avait 
abouti sur une rénovation du 
bâtiment. Un crédit de CHF 
2’300’000,- a été voté à mi-
2009 pour la réfection de 
cette école.
Ce projet prenait en compte 
des volontés MINERGIE. 
Les conditions pour respecter 
ce label étant, dans le cadre 
d’un bâtiment existant, très 
di%ciles à réunir, seules les 
installations électriques y ré-
pondent. Ainsi, une impor-
tant économie d’électricité, 
environ 50%, a été estimée. 
Malgré cela, tous ces travaux 
ont été étudiés pour réaliser  
des importantes économies 
d’énergie aussi avec les autres 
énergies. Pour le chau#age, 
un système double $ux avec 
récupération de chaleur a été 
intégré,  le système de cli-
matisation a été supprimé, 
le rafraîchissement sera en 
partie assuré par un système 
de puits canadien passant par 
les vide-sanitaires. Des pare-

soleil orientables ont été in-
tégrés au-dessus des verrières 
pour gérer la surchau#e due à 
l’e#et de serre et des ouvrants 
y ont été intégrés pour per-
mettre l’évacuation de l’air 
chaud en été. Un système 
de domotique a été intégré 
aux installations a"n de per-
mettre une gestion automati-
sée de l’ensemble.
Développement durable - 
MINERGIE:
- Installations électriques et 
éclairages à faible consomma-
tion composés partiellement 
de leds.
- Gestion domotique des 
éclairages, des pare-soleil, du 
chau#age et de la ventilation 
mécanique et naturelle.
- Chau#age de sol et double 
$ux.
- Rafraîchissement par pas-
sage des conduits de ventila-
tion dans les vide- sanitaires 
- Isolation de la toiture ren-
forcée 
- Vitrage des verrières à coef-
"cient thermique à haute per-
formance

La particularité de ces travaux 
est une réalisation sans inter-
ruption des activités scolaires. 
Respectivement, la plani"ca-
tion des travaux a été éche-
lonnée durant les périodes de 
vacances scolaires. Ainsi,  les 
travaux de remplacement des 
verrières et de pose des pare-
soleil au-dessus des salles de 
classes et de la salle de ryth-
mique ont été réalisés durant 
les vacances scolaires de fé-
vrier et de Pâques 2010. Cet 
été, la réfection des classes, les 

travaux sur les installations 
de chau#age et d’électricité 
ont été réalisés, environ CHF 
1’000’000,-- de travaux e#ec-
tués en 8 semaines sur 600 
m2.
Le bâtiment a été remis le 27 
août 2010 pour la rentrée du 
30 août 2010.
Le solde s’e#ectuera dans le 
courant de cet automne avec 
les aménagements extérieurs.

Le développement durable 
- MINERGIE est largement 
présent au sein de cette nou-
velle construction, grâce no-
tamment:
- A la production d’eau chaude 
et chau#age  à gaz avec des 
panneaux solaires
- Au chau#age à basse tempé-
rature par dalle active (chauf-
fage noyé dans les dalles) et par 

double $ux
- A l’isolation extérieure de 20 
cm 
- Aux fenêtres à coe%cient 
thermique à haute perfor-
mance
Cette réalisation, très réussie, 
o#re un résultat qui ne laisse 
pas indi#érent.

Nettoyer le canal, tel était le 
programme établi par le service 
communal des Travaux, de la 
Voirie et le l’Environnement 
(STVE). En e#et, cela fai-
sait cinquante ans que le canal 
n’avait pas subi un tel nettoyage. 
Le but de ce travail consistait 
notamment à accroître le cou-
rant et à augmenter la présence 
des poissons. Cependant, limi-
ter la dégradation du canal était 
l’objectif principal des amélio-
rations entreprises cet été. Dans 
cette optique, la vase qui rési-
dait au-dessus de la couche de 
glaise a été enlevée. La couche 
de glaise, quant à elle, est indis-
pensable pour le canal car elle 
permet son étanchéité. Si cette 
couche, mesurant de 30 à 40 
centimètre d’épaisseur, n’existait 
pas, il n’y aurait plus d’isolation 
et l’eau pénétrerait directement 
à l’intérieur du sol. 
Première étape indispensable 
avant de pouvoir commencer 
ces travaux de rénovation: vider 
le canal et pêcher les poissons 
électriquement. Ensuite seu-
lement, les jeunes versoisiens 
engagés pour l’occasion ont pu 
débroussailler et dépolluer le 
canal des  feuilles, des branches, 
des déchets et de la vase. Plus de 
300 mètres cubes de gravas et 
de sable ont ainsi été évacués en 
décharge. Ce travail a duré plus 
d’un mois. 
En s’occupant du canal, les 
jeunes travailleurs ont rencontré 
quelques légers soucis, notam-

ment avec les guêpes qui n’ont 
pas épargné l’un  d’entre eux. 
Mais les guêpes n’ont pas été 
les seules invitées surprise. Les 
jeunes ont également remarqué 
la présence de rats, de crapauds 
et de serpents... Sans oublier 
d’autres «dangers», mécaniques 
cette fois-ci. Au-dessus de leurs 
têtes, des machines de chantier 
transportaient de nombreuses 
pierres !

Un travail que tous reconnais-
sent comme harassant: se lever 
tôt, un soleil brûlant, des odeurs 
nauséabondes... « L’odeur du ca-
nal est très désagréable et nous 
avons très souvent les pieds dans 
la boue». Après de telles jour-
nées, pas étonnant qu’ils aient 
été contents de rentrer ce dou-
cher et se coucher !

Paul Cintas

Note : la construction du canal avait  
débuté en 1767. Inauguré en 1785, 
il mesure 4.5km entre la Bâtie et le 
Nant-de-Braille et sa pente est de 
0.5%.

Eric Buchli, Mirco Spagnolo et  Arthur Armand-Ugon

Regrouper les institutions de 
garde d’enfants au même en-
droit, est-ce une bonne idée?

Cédric Lambert: Certaine-
ment! Dans la mesure où 
l’évolution du secteur de la 
Petite Enfance nécessite une 
gestion administrative et 
pédagogique toujours plus 
pointue ainsi qu’une amélio-
ration de la qualité et de la 
cohérence des prestations of-
fertes. Ce dé" passe par une 
coordination rapprochée des 
établissements de la petite en-
fance pour répondre au plus 
près aux besoins des familles 
et maintenir la diversité des 
modes de gardes. C’est pour 
cela que nos avons choisi de 
regrouper crèches, garderie et 
accueillantes familiales (ma-
mans de jour) au sein d’une 
même fondation communale.  
Dorénavant, les parents qui 
cherchent une place de garde 
doivent s’adresser au même 
endroit pour 4 institutions 
(Supernounou, EVE crèche, 
EVE garderie (ex-Mou$ets), 
Fleurimage). Pourquoi ce 
changement ?

C.L.: A"n de mieux prendre 
en compte la diversité des 
demandes et proposer, dès 
l’inscription, une solution 
d’accueil plus adéquate étant 
donné les di#érentes solutions 

d’accueil. Cela nous permet 
également d’améliorer la ges-
tion des places d’accueil et le 
taux d’occupation de celles-ci 
et ainsi de diminuer les délais 
d’attente. 
Combien Versoix peut-elle ac-
cueillir d’enfants (de 0 à 4 ans) 
dans ses espaces de garde ? 

C.L.: Au 30 août 2010, l’EVE 
« Les Vers à soie » a ouvert 30 
places de crèche supplémen-
taires (40 enfants) et 30 places 
de garderie (105 enfants), le 
bureau de la coordination 
des familles d’accueils est en 
rapport avec 23 familles qui 
accueillent 60 enfants. A cela, 
il faut encore ajouter les 60 
places d’accueil pour 80 en-
fants à la crèche Fleurimage. 
Dés la rentrée de août-sep-
tembre 2011, il y aura encore 
30 places supplémentaires de 
crèche et quelques places de 
garderie en plus à l’Eve « Les 
Vers à soie ». Au total la Ville 
de Versoix peut aujourd’hui 
accueillir  285 enfants de 0 à 
4 ans et une cinquantaine de 
plus dès la rentrée d’août-sep-
tembre 2011.

Retrouvez l’intégralité de l’in-
terview de Cédric Lambert, 
Conseiller administratif en 
charge du Social-Jeunesse sur 
www.versoix.ch  



 APPRENDRE  DECOUVRIR  RENCONTRER    

Consultez notre site internet 
pour tous les détails sur 
l’ensemble des cours 09-10:

Ecole & Quartier :    Collège des Colombières   - 1290 Versoix
Secrétariat :  salle 332 (3e étage), ouvert le matin de 8h15 à 12h00.  
Tél. : 022 388 24 44,  Fax : 022 755 69 49,  e-mail : info@aeqv.ch

 www.aeqv.ch

contactez le secrétariat 
ou consultez notre site 
internet pour plus de 
détails :Mercredi 13 et 20 octobre, 

20 novembre, 14h00-
16h00, 3 leçons, Fr. 130.-

Ecole & Quartier Collège des Colombières 1290 Versoix

Le secrétariat d’Ecole & Quartier sera fermé durant les 
vacances scolaires genevoises d’automne, soit 

du 23 au 31 octobre inclus. Bonnes vacances à tous ! 

Samedi 9 et 16 octobre, 
9h00-12h00, Fr. 90.-

contactez
ou
internet
détails

Mercredi 5 et 20 octobre, 10 
et 24 novembre, 15 décembre 
(19h30-21h30), Fr. 300.- 
(fournitures comprises)

Le bilan de notre soirée d’inscriptions du 8 septembre dernier est plus que 
positif puisque nous approchons les 2000 inscrits au lendemain de la soirée.

Un grand MERCI à tous les acteurs qui nous permettent, année après année, 
de réussir cet important rendez-vous .... et surtout cette année, avec le week-
end «chargé» de la Fête du Cirque qui l’a suivi !!!

Mais il nous reste encore des places dans les cours suivants :
Atelier : calligraphie, céramique-modelage mercredi soir, couture lundi et 
mardi soir, fusing mardi apm, peinture sur soie mardi apm et club mercredi 
soir, expression picturale jeudi apm, restauration de sièges jeudi soir, créa-
tion de bijoux, ...
Culture générale : analyse d’oeuvres picturales lundi soir, 
Détente et Sports : capoeira enfant-adulte mardi soir, danse orientale lun-
di soir, hip-hop, nordic walking vendredi matin, yoga lundi apm, karaté, ...
Informatique : initiation sur Mac mardi soir, PC initiation Windows XP 
mercredi apm 
Jeunesse : anglais pour enfant tous niveaux mercredi, capoeira mardi soir, 
danse orientale, allemand enfant, espagnol enfant, escalade artificielle, cé-
ramique-modelage jeudi apm, théâtre enfant lundi apm, breakdance, magie 
close-up, housedance, Karaté enfant, atelier de chant, création de BD, atelier 
bois, ...
...  et dans le secteur Langue, il subsiste encore des places dans tous les  
niveaux de français, anglais, italien, espagnol et chinois....
Au total, 30 cours de langues de différents niveaux ... vous trouverez 
facilement votre bonheur !
Sans oublier les 230 autres activités déjà existantes ! Alors, contactez-
nous sans tarder.

Ci-contre : 

Il fallait se dé-
pêcher pour 
trouver des 
places dans 
certains cours 
!!! ...... 

Nos nouveau-
tées ont éga-
lement connu 
un grand suc-
cès.

<9.(

Un routier russe, tombé en 
panne, est invité par un éle-
veur mongol dans sa yourte. 
Puissance des images, hymne à 
la rencontre, un fabuleux Lion 
d’Or, Venise 1991.
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de Ana Melikian, 2008, Russie, 
1h55, vo st fr., dès 12 ans
Venue de la Mer Noire, Alisa 
sauve la vie d’un jeune et riche 
publiciste de Moscou. Un conte 
de fées plein d’inventivité vi-
suelle. Prix de la Critique, Ber-
lin 2008.  
Soirée organisée avec le Parle-
ment des Jeunes de Versoix.
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L’ivresse des spectacles d’artistes 
felliniennes, blondes platine  et 
jouant leur rôle dans cette "c-
tion époustou$ante de liberté et 
de sensualité. Prix de la mise en 
scène, Cannes 2010.. 
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Un jeune Londonien devient 
«  le nègre  » d’un ex-Premier 
ministre pour lui écrire ses 
mémoires. Une mise en scène 
magistrale qui lui valut l’Ours 
d’Argent à Berlin. 
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Une plongée exceptionnelle 
dans l’univers de Dostoïesvski 
et de la traductrice de ses cinq 
romans-phares, Swetlana Geier. 
Prix SSR et Prix Suissimage/
SSA, Visons du réel, Nyon 
2009. En présence du réalisa-
teur.
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Clowns dans une école, jeunes 
rappeurs, ce "lm capte avec dé-
licatesse et justesse la culture de 
vie après l’opération Plomb dur-
ci. Prix du jury oecuménique, 
Berlin 2010.

JPUiKP[V
Un choeur russe se produira 
le dimanche 17 octobre à 
15h30 en l’aula des Colom-
bières. Il s’agit du renommé 
chœur de Kaluga dont le ré-
pertoire conjugue autant des 
chants sacrés que laïques, le 
folklore russe que des chan-
sons géorgiennes et ukrai-
niennes. Histoire de complé-
ter cet hommage à la culture 
russe, CinéVersoix donne 
à voir l’univers de Dos-
toïesvki avec La Femme aux 
5 éléphants (le 16 octobre à 
20h30), le lyrisme visuel de 
Mikhalkov avec Urga (le 15 
octobre à 20h30) et le conte 
de fées moderne de Rusalka, 
La Sirène (le 17 octobre à 
17h30). L’écran de CinéVer-
soix résonnera directement 
des accords entre cinéma 
et musique. C’est d’abord 
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Le papa de Franz dirige un 
orchestre dans un camp de 
vacances. Les jeunes musi-
ciens s’en prennent au soliste. 
Un conte sur la tolérance et la 
musique, un régal d’animation 
colorée et inventive.

Un papa panda et son coquin 
de bébé se réfugient chez une 
"llette, Mimiko. En deuxième 
partie, un bébé tigre a perdu sa 
maman et le trio du début le ra-
mène au cirque. Une merveille 
de poésie-manga !

Aisheen, réalisé par le Suisse Nicolas Wadimo# qui témoigne 
notamment de la rage de créer de jeunes rappeurs de Gaza 
sous le blocus israélien. L’acteur Mathieu Amalric revient avec 
un "lm à la gloire du néo-burlesque, music-hall où les artistes 
sont de belles femmes aux formes et aux shows plus que gé-
néreux. Pour les enfants, Franz et le chef d’orchestre est un 
hymne musical à la tolérance. Quant à Ghost writer, sa mé-
canique du suspens réglée comme du papier à musique est 
orchestrée avec maestria par Polanski. 

 Marc Houvet 
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Daniel Ricci, Président

Voici un premier petit exercice-
devinettes conçu pour évaluer, 
pour une partie, ce qu’on ap-

pelle son «empreinte éco-
logique*», ou pour servir à 
aiguiser, si vous le désirez, 
votre conscience du déve-
loppement durable (DD), 
suivant les 3 axes de sa dé-
"nition : environnement/

ressources naturelles, économie, 
et responsabilité sociale.
Dans le premier cas, il y a lieu 
de cocher ce que vous faites 
actuellement. C’est votre «état 

des lieux». Dans le second, vous 
cochez ce que vous suggère une 
conception pragmatique du 
DD. Les réponses possibles sont 
à dessein proposées pêle-mêle 
pour ne pas vous aiguiller trop 
facilement vers la plus raison-
nable. Laissez parler votre bon 
sens ! et elles viendront toutes 
seules. Puis vous pourrez com-
parer. Et gardez votre bonne 
humeur !

… c’est être à l’écoute de la po-
pulation, de ses besoins et de ses 
désirs, dans le respect d’une vie 
multiculturelle riche et harmo-
nieuse,
… c’est participer à la vie com-
munautaire en étant solidaire 
avec les minorités, les laissés 
pour compte, les familles en 
di%culté, les chômeurs et les 
exclus, et veiller à ce qu’ils dis-
posent de logements adéquats 
et abordables,
… c’est œuvrer concrètement 
pour la sécurité et une meilleure 
qualité de la vie, pour le bien-
être de nos aînés, les besoins de 
nos jeunes et de leurs aspira-
tions, les structures d’accueil de 
l’enfance,
… c’est être disponible pour ac-
cueillir les nouveaux arrivants 
dans le respect de leur diversité 
et les aider à s’intégrer dans la 
vie communautaire,
… c’est œuvrer pour une ville 

respectueuse de l’environ-
nement, en développant une 
politique durable en matière 
énergétique, (politique énergé-
tique pour les bâtiments com-
munaux, soutien aux initiatives 
privées en faveur des énergies 
renouvelables, soutien au dé-
veloppement de la mobilité 
douce..),
… c’est veiller au bon fonction-
nement des institutions et de 
leurs services, c’est dénoncer des 
abus ou favoritismes, c’est être 
attentif et prêt à agir,
… c’est veiller au bon usage des 
deniers publics, au développe-
ment adéquat des installations 
sportives et de loisirs et à la qua-
lité des infrastructures du terri-
toire communal, 
… c’est s’engager pour le bien 
des autres et contribuer à un 
développement commercial et 
industriel de notre cité qui res-
pecte les règles, les droits et les 
devoirs de chacun, 
… c’est lutter pour que les mots 

de justice et de liberté ne soient 
pas des mots vides de sens, mais 
au contraire permettent à cha-
cun et chacune de s’épanouir 
dans une société plus juste.

    

Patrice MARRO
  président

Plusieurs décisions prises au 
Conseil Municipal de Versoix 
ont des conséquences directes 
sur les communes voisines, 
et vice-versa.  C’est pourquoi 
nous souhaiterions que les re-
présentants politiques concer-
nés par certains dossiers soient 
d’avantage intégrés dans les 
processus de consultation et 
de ré$exion, menant aux déci-
sions "nales. 

Nous sommes convaincus 
qu’une politique de qualité 
passe par l’intermédiaire de 
représentants ayant un contact 
direct et de proximité avec 
les habitants de leur propre 
commune (ou quartier) qui 
puissent ensuite travailler en 
réseau, à l’échelle de la région. 
De nombreux dossiers actuels 
pourraient ainsi être concernés 

•In-

frastructure sportive
Plusieurs piscines de type « 
scolaire » couvertes et commu-
nales sont à mettre en compa-
raison à un projet d’envergure 
régionale, permettant un plus 
grand nombre d’entrées, pour 
un investissement cumulé 
s’avérant être moins consé-
quent. 
• Vie associative
Les clubs sportifs et autres as-
sociations accueillent de nom-
breux jeunes provenant de 
toute la région. Est-il encore 
possible de les considérer et 
de  les subventionner unique-
ment en qualité d’associations 
locales ou communales?

 • O#re culturelle 
Les associations culturelles 
proposent une o#re répon-
dant à un public  d’envergure 
intercommunale alors qu’elle 
est principalement assumée 
par Nyon, Versoix et Genève. 
Est-ce encore possible et sou-
haité ?    

•Après l’école
Une bibliothèque/ludo-
thèque/médiathèque inter-
communale et régionale ne 
pourrait-elle pas être une 
bonne réponse aux attentes 

d’un public qui vit sur un ter-
ritoire restreint ?

• Équipement technique
Certains services communaux 
sont équipés de matériel coû-
teux et employé de manière 
occasionnelle. Ne serait-il pas 
opportun de le mettre à dis-
position de l’ensemble de la 
région ?  

La liste n’est pas exhaustive… 
plusieurs projets aboutis, dans 
le domaine de la sécurité et de 
la gestion des déchets prou-
vent déjà que le regroupement 
des di#érentes synergies s’est à 
chaque reprise avéré être favo-
rable pour l’ensemble des par-
tenaires. 

Nous souhaitons d’avantage 
de solutions proposées par la 
région, en faveur de la région! 
    
 

Jean-Marc 
LEISER
Conseiller 
municipal 

Même si l’année 2011 reste 
encore lointaine, les élections 
qui auront lieu au printemps 
se préparent bien à l’avance.
C’est le cas notamment des 
Libéraux de Versoix, dont la 
présence aux Conseil muni-
cipal et au Conseil adminis-
tratif a permis avec les autres 
partis de l’Entente, de bien 
oeuvrer pour la Commune.

Rappellons quelques dossiers 
parmi tant d’autres : Versoix 
centre-ville, La pose de ca-
méra de surveillance en pro-
jet pilote au parking de Bon-
Séjour, le nouvel espace de 
vie enfantine des Vers à Soie, 
la qualité du territoire, l’amé-

lioration de la desserte des 
transports publics pour 
Versoix, le soutien aux 
fondations communales, 
la liste est longue.

Certes tout ne va pas aussi 
rapidement que nous l’au-
rions souhaité, car les dos-
siers deviennent de plus en 
plus complexes, en regard 
des lois, des règlements, des 
Services de l’Administration 
cantonale, etc. etc. Mais 
lorsque la volonté de réussir 
existe, alors, on peut obtenir 
les résultats souhaités. Et les 
Libéraux continueront de 
manifester leur volonté.

Le nouveau Conseil mu-
nicipal va donc être élu au 
printemps 2011, Certains 
Conseillers se représente-
ront, d’autres se retireront 
après plusieurs législatures.
C’est l’occasion pour vous, 
Citoyenne et Citoyen de 
Versoix, de vous lancer dans 
cette fonction de Conseiller 
municipal, qui vous per-
mettra de contribuer à la vie 

communale, comme vous la 
concevez. Les Partis existent 
par leurs membres et par 
leurs actions, dans le cadre 
de leurs idéaux.

Le Parti Libéral recherche 
des Candidats et Can-
didates, n’hésitez pas à 
contacter le Président 
Cedric Miche à l’adresse 
email :  
liberal.versoix@bluewin.ch 

tel : 079 604 97 32 
ou un autre membre du 
Parti que vous connaissez. 
Versoix compte sur vous.

Les Libéraux

Dites « OUI » à l’initiative 
populaire pour le renvoi 
des étrangers criminels !

L’insécurité est un problème 
majeur dans notre pays et il ap-
partient aux di#érents partis d’y 
apporter une réponse. Partant 
du constat que 70% de la popu-
lation carcérale est étrangère, un 
chi#re stable depuis 2004 (sta-
tistiques nationales sur la priva-
tion de liberté), l’UDC a décidé 
d’attaquer le mal à la racine en 
lançant une initiative populaire 
visant à renvoyer les étrangers 
criminels dans leur pays d’ori-
gine. 

Cette initiative a plusieurs 
objectifs :
• Priver les étrangers crimi-
nels de leur titre de séjour.
•    Dissuader des immigrés 
de commettre des délits 
graves.

• Protéger les citoyens 
suisses et les étrangers qui 
respectent nos lois.

Je tiens à insister sur ce der-
nier point. Car contrairement 
aux dires de la gauche, cette 
initiative ne stigmatise pas les 
étrangers. Elle vise au contraire 
à leur rendre service ; en e#et, 
les étrangers qui enfreignent 
notre ordre juridique abîment 
l’image de l’ensemble des étran-
gers, y compris ceux qui sont 
intégrés. Ce phénomène encou-
rage la xénophobie qui n’est pas 
souhaitable dans notre pays. En 
outre, c’est une initiative bien 
conçue car une fois renvoyés, les 
étrangers criminels seront frap-
pés d’une interdiction d’entrée 
sur notre territoire d’une durée 
de cinq à quinze ans.
La section UDC - Rive droite 
s’engage pour votre sécurité et 
fera activement campagne en 
faveur de cette initiative qui est 
juste, intelligente, dissuasive 
et protectrice. Cela renforcera 
la sécurité et le bon-vivre dans 
notre pays et contribuera au 
renforcement de la paix sociale.  

Pour toutes ces raisons, nous 
vous invitons à dire « OUI » le 
28 novembre prochain à l’initia-
tive sur le renvoi des étrangers 
criminels. 
Pour plus de renseignements, je 
vous invite à vous rendre sur le 
site www.udc.ge.ch
Pour conclure, nous vous infor-
mons que nous tiendrons un 
stand 

le 18 octobre prochain 
devant la Migros. 

Vous aurez l’occasion de vous 
informer, de nous faire parvenir 
vos idées et vos préoccupations.
Si vous vous sentez proche 
de nos convictions et que 
vous voulez apporter vos 
idées sur le plan commu-
nal, cantonal et national, 
n’hésitez pas à rejoindre la 
section UDC-Rrive-droite.

Daiki Kunz
Membre de la section 

UDC-Rive droiteCédric MICHE

Reto SCHUCAN

A suivre ! JF Sauter, conseiller municipal
* L’»empreinte écologique» d’un individu est la somme de ses consommations en ressources naturelles : énergie, 
eau, aliments, biens de consommation courante et de luxe, mais aussi sol, services … convertie en m2 de surface 
que la Terre doit lui consacrer pour les satisfaire (http://www.agir21.org/$ash/empreinteecoweb/loadcheckplugin.
html). Ce quizz ne permettra bien sûr pas de la calculer, mais se veut une incitation à ré$échir.



Les vestiaires du stade Louis-
Young ont pu être rénovés 
dans les temps - Le CM dis-
cutera du projet de piscine in-
tercommunale en novembre - 
Une patinoire de 300m2 sera 
installée cet hiver sur la place 
du bourg! Plus d’infos à la 
prochaine séance du CM - Le 
CA Genequand (LIB) a féli-
cité les employés de la voirie 
et les 3 jeunes stagiaires pour 
le travail de curage du canal. 
La vidéo présentée au CM 
montre le coeur à l’ouvrage 
qui a été mis dans cette opé-
ration. À dans 50 ans pour 
le prochain curage! -  Une 
nouvelle zone de récupéra-
tion des déchets recyclables a 
été installée à titre provisoire 
à proximité du nouvel EVE. 
Si les retours sont positifs, la 
mairie étudiera la possibilité 
d’installer des containers en 
sous-sol - Le DCTI a décidé 
de rénover complètement 
l’aula des Colombières et la 
mairie compte bien agir de 
concert pour en faire une 
meilleure salle pour Ciné 
Versoix, comme promis dans 
le contre-projet à l’initiative 
du VRAC .

Monsieur le maire, Patrick 
Malek-Asghar (PRD) s’est fé-
licité que le nouvel EVE a été 
livré dans les temps. Les nou-
veaux pensionnaires ont donc 
pu être accueillis pour cette 
rentrée déjà. Le 9 octobre, il 
y aura une journée d’inau-
guration portes ouvertes. M. 
Lambert (PDC), conseiller 
administratif en charge de 
la jeunesse a rappelé qu’avec 
cette nouvelle structure, la ca-
pacité totale d’accueil à Ver-
soix est de 245 enfants. En 
clin d’oeil au nom de notre 
ville, les collaborateurs de 
l’EVE ont choisi de le bap-
tiser Les Vers à Soie. Dans 
les divers en "n de séance, 
M. Leiser (PRD) a soulevé 
deux questions en rapport 
avec la nouvelle structure. Il 
a demandé s’il était possible 
de regarder s’il y avait une 
demande pour permettre 
d’o#rir un repas aussi aux 
enfants qui ne sont accueillis 
qu’une demi-journée a"n de 
permettre une plus grande 
$exibilité aux parents. Il a 
également demandé s’il était 
possible, maintenant qu’il y a 
davantage de places d’accueil, 
de réserver au moins une 
place pour les accueils d’ur-
gence. Ce à quoi M. Lam-
bert a répondu que ces deux 
propositions étaient en cours 

d’étude, mais qu’il avait été 
jugé plus simple d’attendre 
que les mou$ets soient inté-
grés dans la nouvelle super 
fondation, qui regroupera 
et chapeautera tous les orga-
nismes de la petite enfance à 
Versoix.

La commune a en"n reçu le 
permis de construire pour 
l’îot sud (le bâtiment com-
munal, la nouvelle Coop et 
l’Hôtel).
En ce qui concerne l’îlot CFF, 
le CM a voté à l’unanimité 
d’accorder une servitude au 
CFF pour un dépassement 
de leur projet immobilier sur 
la voie publique... en sous-
sol. Aucun impact donc sur 
la voie de circulation, mais 
simplement le parking prévu 
pour l’immeuble est plus 
large que l’immeuble et dé-
borde donc en sous-sol sur le 
terrain public. En échange la 
commune en a pro"té pour 
demander aux CFF une ser-
vitude pour construire éven-
tuellement un passage souter-
rain ou aérien à la hauteur du 
chemin Louis-Dégallier.

La commune a également 
voté à l’unanimité un crédit 
de 2,47 millions de frs pour 
acheter 50 places de parking 
en sous-sol dans le cadre des 
constructions de l’îlot sud en 
lieu et place des 70 précédem-

ment votées.  En e#et, impos-
sible de creuser comme prévu 
l’étage supplémentaire pour 
le parking sous le futur hôtel 
à cause de la proximité de la 
nappe phréatique. Il faudra 
donc creuser sous le futur 
immeuble de la commune, 
mais cela permet d’aménager 
moins de places. Ces places 
devraient trouver preneur au-
près de particuliers du quar-
tier qui en manquent et du 
Park and Ride pour les CFF, 
entre autres.

La commune a décidé de par-
ticiper à l’abonnement TPG 
junior à hauteur de 50 frs. 
Cette opération a reçu 300 
inscriptions après quelques 
jours seulement. Les TPG se 
sont mis d’accord pour o#rir 
un rabais de 50frs supplé-
mentaires pour tout nouvel 
abonnement.

Le Rado va recevoir un fron-
ton d’agorespace sur sa par-
celle de Versoix-la-ville en lieu 
et place d’un simple mur en 
béton pour jouer au foot. Les 
avantages sont multiples bien 
sûr, tels que la possibilité de le 
déplacer en cas de besoin. Un 
"let de protection pour rat-
traper les ballons mal cadrés 

est également prévu et bien 
entendu, comme l’agorespace 
des Fayards, il permettra aussi 
de jouer au basket. Ce crédit 
de 40’000frs a été accepté à 
l’unanimité.

Suite à une loi fédérale assez 
récente, la commune doit 
assainir les eaux usées des 
maisons sur son territoire. 
Pour Richelien, il s’agit de la 
dernière pierre à l’édi"ce. Vu 
les subventions cantonales et 
l’utilisation de fonds sur la 
taxe d’écoulement, il restera 
900’000frs à la charge de la 
commune pour aménager 
un collecteur d’eaux usées 
conforme. Au total, ce collec-
teur coûtera la bagatelle de 2 
millions (ou 2 ronds point et 
demi, en monnaie genevoise).
M. Piccot (PDC) a deman-
dé si les Services Industriels 
avaient pensé pro"ter des tra-
vaux pour enterrer les lignes 
électriques, voire prévoir des 
tubes pour la "bre optique et 
autres câblages.
M. Rothlisberger (PS) a rap-
pelé que lors d’une séance de 
la commission des bâtiments, 
il a été dit que les Services 
Industriels n’avaient pas l’air 
intéressés pour les lignes élec-
triques, pour le reste ça n’a 
pas été mentionné.

M. Pellaton (PRD) a demandé 
à M. Genequand où il en était 
au sujet de sa suggestion de la 
création d’un cartel des sociétés 
locales pour les aider dans leur 
fonctionnement quotidien. M. 
Genequand lui a répondu non 
sans malice qu’il avait bien fait 
son travail cet été et qu’il présen-
terait le résultat à la prochaine 
commission des sports.

M. Sonney (LIB), quant à lui, a 
soulevé une question délicate en 
parlant de l’ambiance de travail 
à la mairie qui ne serait pas au 
beau "xe et en précisant qu’il 
lui avait été rapporté qu’un(e) 
collaborateur(trice) a été licen-
ciée et qu’il semble que le taux 
d’absentéisme soit important.
Monsieur le maire lui a répondu 
que le taux d’absentéisme ac-
tuel est tout à fait correct et que 
malheureusement sur un per-
sonnel important, il peut arriver 
qu’un(e) collaborateur(trice) ne 
donne pas satisfaction, comme 
dans une entreprise de même 
taille. C’est alors la prérogative 
du CA, entre autres, de prendre 
la décision qui s’impose.

Jérémy JAUSSI

La rédaction et son Ver à Soie 
souhaitent la bienvenue aux 
occupants du nouvel espace en-
fantin «Les Vers à Soie».

Suite au tollé qu’a provoqué la 
construction des cabanes, un 
groupe de citoyens a rencontré 
les responsables tant de l’Etat 
que de la Commune a"n de 

proposer des améliorations dans 
un esprit constructif de concilia-
tion. Des idées de végétations, 
d’accès au lac ont été émises en 
juin dernier. 

Force est de constater que le 
projet préparé cet été – qui doit 
encore être avalisé – présenté par 
MM. M. Walter (Urbaplan), F. 
Pidoux (Etat) et M. Armand-
Ugon (Commune) a plu aux 
participants. L’apport de verdure 
tant au bord que dans l’eau, la 
mise en valeur du belvédère 
du côté de l’entrée Port-Choi-
seul et aussi le meilleur accès 
au lac semblent représenter la 
meilleure solution pour rendre 
sa vie à ce site.

Lorsque l’on arrivera depuis 
Port-Choiseul, la vue ne sera 
plus bloquée par les ifs actuels 
(c’est le seul point qui doit en-
core o%ciellement être autorisé, 
mais ces arbres sont en mauvaise 
santé et leur abattage ne devrait 
pas poser de problème). Il sera 
possible d’admirer  la vue sous 
un pin (de 3.50 m.). 

Le long du mur, deux "guiers 
seront plantés (2.50 m.) et des  
saules buissonnants seront ins-
tallés entre le chemin et les ca-
banes. A côté, dans l’eau, des 
roseaux complèteront la verdure. 
Notons que les plantes aqua-
tiques grandiront assez rapide-
ment, mais qu’elles ne pourront 
pas vraiment proliférer puisque 
le sol ne contient pas assez de 
substrat. Les nouveaux arbres 
rendront l’accès à l’estacade plus 
aisé depuis le belvédère (actuelle-
ment, il faut contourner les ifs). 

Des deux bancs, il sera possible 
d’admirer tant le lac que les mon-
tagnes, puisque le premier sera 
placé juste à l’entrée, à côté du 
portail et le deuxième restera où 
il est actuellement (au virage du 
chemin). Plus loin, juste après le 
pré, en continuation de la crique 

et sous la haie, des grosses pierres 
seront posées dans le lac, comme 
un escalier, a"n de permettre un 
accès à l’eau. 

Le petit pré restera tel qu’il est. 
En e#et, c’est un lieu bien ap-
précié par les passants qui s’y as-
seyent pour pique-niquer ou s’y 
étendent pour bronzer… Planter 
des arbres à cet endroit gênerait 
ces sympathiques habitudes….  
et la vue depuis le banc ! D’autre 
part, enlever le mur au bord du 
lac pour prolonger la crique est 
tout simplement interdit, raison 
pour laquelle l’option «cailloux 
dans l’eau» a été choisie un peu 
plus loin.

Ces travaux doivent encore être 
autorisés o%ciellement, mais 
des préavis positifs ont déjà été 
émis. La saison pour une planta-
tion idéale commence en février 

pour les arbres et lorsque le lac 
est au plus bas pour les roseaux 
(mars). Donc, dès mai prochain, 
la verdure devrait déjà être bien 
installée. Ensuite, le temps lui 
permettra de se développer a"n 
d’améliorer l’esthétique de l’en-
droit et pour le plus grand plaisir 
du public.

Notons encore que la plus 
grande partie de ces travaux sera 
"nancée par l’Etat (végétations, 
pose de pierres, etc) et que la 
commune s’occupe des bancs 
et des détails sur le chemine-
ment. La collaboration inédite 
d’un groupe de citoyens et des 
services o%ciels peut aussi être 
soulignée comme un point po-
sitif, une manière innovante de 
solutionner des problèmes et 
surtout une ouverture au dialo-
gue bienvenue. 

Anne Lise Berger-Bapst

Suite au tollé qu’a provoqué la proposer des améliorations dans Force est de constater que le et sous la haie, des grosses pierres pour les arbres et lorsque le lac 

Vue aérienne de la zône sinistrée  par l’implantation des deux 
cabanes de pêcheurs, avec l’ensemble des aménagements proposé 
par le bureau d’étude Urbaplan
Ci-dessous, deux vues actuelles du sites (Photos urbaplan) Ci-dessous, deux photomontages du sites de demain (Photos urbaplan)
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CARROSSERIE BINGGELI  - Peinture
COUSCOUS DAR ALI - Traiteur
CUTTAT OPTIQUE - Maître Opticien
D. GRENIER ARCHITECTURES SA
DA SILVA SA - Maçonnerie
DELLA GIACOMA - Gypsierie Peinture
ENVIRONNEMENT 2000 - Bois, Jardins
ESPACE INTÉRIEUR - Décoration int.
ESPACE SANTÉ BELLEVUE
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UBS SA Succursale de Versoix
UNIVERS-ELECTRICITÉ - Bellevue
VERSELEC SA - Electricité - Téléphone
VERSOIX-RÉGION  - Votre Journal !

Des professionnels de la santé ont 
décidé de créer un réseau, pour se 
connaître, découvrir les pratiques de 
chacun et pouvoir ainsi répondre au 
mieux aux besoins des patients.

Regrouper des professionnels de la santé 
de Versoix et des communes avoisinantes 
pour pouvoir traiter et guider au mieux les 
patients, c’est le projet lancé par Colette 
Fernandez, thérapeute de Chambésy. « En 
2008, j’ai d’abord lancé un appel dans le 
Versoix-région pour sortir de mon isole-
ment. Ensuite, j’en ai lancé un second en 
mars 2009 qui a réuni une
vingtaine de professionnels de la santé 
diplômés. » Les membres du Réseau Ré-
gional de Praticiens de Santé viennent 
d’horizons très di#érents, pratiquants des 
thérapies manuelles, comportementales, 
énergétiques et naturopathiques, mais 
tous partagent un but commun : dispen-
ser des soins, selon des techniques propres 
pour traiter le corps et l’esprit. L’idée d’un 
regroupement a séduit Christine Dennis, 
thérapeute à Versoix: « Ce réseau me per-
met d’avoir une vision globale des soins 
dispensés par d’autres. Nous apprenons à 
mieux connaître nos méthodes par le biais 
de discussions et réunions tous les deux 

mois mais aussi en expérimentant par 
nous-mêmes les méthodes des autres. Par 
exemple, je me suis rendue dans le cabi-
net d’une collègue pour découvrir son do-
maine. » Pour le patient, le réseau permet 
une prise en charge plus complète grâce 
à la possibilité d’être aiguillé vers d’autres 
praticiens et di#érentes manières de soi-
gner. « En connaissant bien les autres 
thérapeutes, nous pouvons comprendre 
l’étendue des soins que nous pouvons pro-
poser à un patient ou le rediriger vers un 
autre praticien si besoin » explique Chris-
tine Dennis.A titre d’exemple, un nutri-
tionniste face à un patient en surpoids 
avec un problème circulatoire pourrait 
lui conseiller d’aller consulter un collègue 
pratiquant le drainage lymphatique.
A l’avenir, les membres du réseau souhai-
tent organiser des journées découvertes 
pour informer Versoisiens et habitants 
voisins des di#érentes pratiques mises à 
leur disposition.
Pour plus d’informations : 

Colette Fernandez
au 022.758.45.02 ou 

Christine Dennis au 
079.666.94.64

Aurélie Toninato

Pourquoi ne pas rire un peu ?

Un chômeur postule pour un poste 
de nettoyeur de WC chez Microsoft. 
Le directeur des ressources humaines 
(DRH) le convoque pour l’entretien, 
lui fait passer les tests adéquats (avec 
ventouse toute neuve) et lui dit :
- Tu es engagé, donne-moi ton 
adresse e-mail et je t’enverrai le for-
mulaire rempli ainsi que la date et 
l’heure auxquelles tu devras te pré-
senter pour commencer ton travail.
L’homme est désespéré car il ne pos-
sède pas d’ordinateur et donc pas  
d’adresse e-mail.
Le DHR lui répond alors qu’il est 
désolé, mais que s’il ne possède pas 
d’adresse e-mail cela signi"e pour lui 
que, virtuellement, il n’existe pas et, 
comme il n’existe pas, il ne peut pas 
avoir ce  travail.
L’homme sort sans savoir que faire, 
avec seulement dix dollars en poche. 
Il décide d’aller au supermarché et là, 
il achète pour 10 dollars de fraises. Il 
fait du porte-à-porte pour vendre ses 
fraises au kilo et en moins de deux 
heures, il réussit à doubler son capi-
tal. Il répète l’opération encore trois 
fois et revient chez lui avec 60 dollars.
Il réalise de fait qu’il pourrait survivre 
de cette manière.
Il part de chez lui tous les jours un 
peu plus tôt  et revient un peu plus 
tard. Et triple ainsi son argent chaque 

jour.
Peu de temps après,il achète une 
charrette, puis l’échange contre une 
camionnette et se trouve plus tard à 
la tête d’une petite $otte de véhicules 
de livraison.

Cinq ans passent, l’homme est main-
tenant propriétaire d’un des plus 
grands réseaux de distribution ali-
mentaire du pays et pense au futur de 
sa famille. Il décide de prendre une 
assurance, choisit le meilleur plan 
avec l’assureur et quand la conver-
sation prend " n, ce dernier lui de-
mande son adresse e-mail pour lui 
envoyer la proposition. L’homme lui 
dit alors qu’il n’a pas d’adresse e-mail. 
Curieux, lui répond l’assureur, vous 
n’avez pas d’adresse e-mail et vous 
avez réussi à construire un empire, 
imaginez où vous seriez si vous aviez 
une adresse e-mail !
L’homme ré$échit et répond : « Je 
serais nettoyeur de WC chez Micro-
soft! »
Morale 1 : 
Internet ne résout pas tout dans la 
vie.
Morale 2 : 
Si tu n’as pas d’adresse e-mail et que 
tu travailles beaucoup, tu peux deve-
nir millionnaire.
Morale 3 : 
Si tu possèdes une adresse e-mail, re-
garde de qui tu es le plus proche du 
nettoyeur ou du millionnaire ?

Chaque, année, les élèves de 9e pro"tent des «portes 
ouvertes» organisées par les écoles professionnelles 
pour s’ouvrir l’esprit et envisager leur avenir en ayant 
reçu les informations nécessaires à un choix. Tradi-
tionnellement les métiers de la Nature ouvrent les feux 
et 4 enseignants ont accompagné 15 élèves dont les 
parents n’étaient pas disponibles pour cette visite qui a 
eu lieu le samedi 18 septembre.

MJ
Photos: atelier des fleuristes

et  un petit clin d’oeil, une des 50 variétés de pommes présentées



Dimanche 10 
octobre a lieu la 61ème édi-
tion du Derby de la Versoix, 
course de canoë et de kayak 
entre la douane de Sauverny 
et l’entrée du canal de l’usine 

électrique de Richelien. 

Le matin, les compétiteurs na-
viguent en individuel de 10h à 
11h30 environ.
L’après-midi à 14h a lieu le dé-
part de la course relais. Une 

dizaine d’équipes embarquent 
en même temps à la douane de 
Sauverny, moment épique vu la 
largeur de la rivière. Ils passent 
ensuite un témoin à leur coé-
quipier au niveau de la chute 
dite « du Niagara » et le dernier 
coéquipier prendra le témoin au 
pont de Bossy pour l’amener à 
l’arrivée.

Dans le cadre enchanteur des 
bords de la Versoix, les kayaks 
manoeuvrent habilement entre 
les obstacles de la rivière, un 
spectacle à ne pas manquer. 
Alors peut-être à dimanche ?

Françoise du canoë club de Genève

Avec 6 points en 6 matvhes, l’équipe du FC-Versoix 1, enga-
gée dans le championnat de 2e ligue interrégionale n’est pas 
fort bien classée. Alors venez encourager les champions versoi-
siens du ballon rond au stade Municipal : 

Pour le FC Versoix
Melina Nicastro, secrétaire

La Villa Yoyo accueille toute l’année 
durant les enfants du quartier de la Pe-
lotière, o rant des activités ludiques, 
de l’aide pour les devoirs, un goûter 
ou des distractions durant les vacances. 
Un havre de paix et un peu de fantaisie 
pour les plus jeunes. Cet été, l’apparte-
ment a été refait, ce qui n’a pas facilité 
les occupations à l’intérieur, mais des 
idées nouvelles sont venues agrémenter 
le quotidien des habitués. En voici un 
petit exemple.

Derron van Helvoort est passionné 
d’athlétisme et s’entraîne régulièrement. 
Dans le cadre de son baccalauréat, il se 
devait d’o rir du temps de service pour 
s’ouvrir à d’autres. Il a voulu partager son 
amour pour le sport avec des plus jeunes. 

La Villa Yoyo a loué le Centre Sportif de 
Versoix (CSV) quelques heures chaque 
jour pendant une semaine a n de per-
mettre cette découverte dans des lieux 
adaptés.

Le premier jour, seuls trois jeunes se sont 
présentés pour essayer cette activité iné-
dite. Elle a dû leur plaire puisque, dès le 
lendemain, une quinzaine de sportifs de 
4 à 16 ans sont venus pour courir, lancer, 
sauter, bref s’adonner à l’athlétisme sé-

rieusement, tout en ayant du plaisir. Les 
animateurs de la Villa Yoyo étaient bien 
naturellement de la partie. Grandir au 
travers du sport, aller jusqu’à ses limites, 
les connaître, le sport est une véritable 
école de vie.

A la n de la semaine, des liens s’étaient 
tissés, des activités ont été découvertes, 
le CSV a été apprivoisé. Depuis, les en-
fants sont retournés à l’école et Derron 
est devenu champion suisse des 400 
mètres (moins de 18 ans). La vie a re-
pris son cours, les entraînements aussi, 
mais les souvenirs sont gravés dans les 
cœurs et, au détour du CSV, les sourires 
ponctuent les rencontres entre des foot-
balleurs et des coureurs….
 Anne Lise Berger-Bapst

Se bouger, s’assouplir, respirer à 
fond, améliorer son équilibre et 
se détendre en douceur et dans 
la bonne humeur, voilà ce que 
vous propose la Gymnastique 
Seniors (dès 60 ans, mixte)
Un groupe fort sympathique 
vous attend chaque jeudi, de 
16h10 à 17h10, à la salle de gym 
de l’école de Bon Séjour, rte de 
Sauverny, 4.

Venez, ce jeudi déjà...!? une le-
çon découverte vous est o erte. 
Ensuite, Frs: 65.- par trimestre.
Votre monitrice: Mauricette 
Pont Fischer. 022 755 37 81, est 
impatiente de vous accueillir.
Autres cours: de gym à Gen-
thod et Céligny, de Walking à 
Collex et de Nordik Walking à 
Versoix.

Le dimanche 5 septembre 2010, 
lors des championnats suisses 
d’athlétisme U16-U18 à Langen-
thal, Derron van Helvoort, est 
devenu champion suisse U18 sur 
400 m.
Son temps de 50.57 sec, représente la meilleure performance 
suisse en 2010 dans sa catégorie.

Pro tez des premiers beaux jours automnaux pour savourer la 
fraîcheur des bois au bord de la Versoix, tout en encourageant 
les pagayeurs qui vont s’a ronter tout au long de la journée du 
dimanche 10 octobre ... sauf si le temps est trop sec !

Depuis quelques années, les 
eaux de la Versoix sont libres. 
Libres du tracé qu’elles des-
sinent, libres d’imprimer à 
leurs ots un rythme sacca-
dé, intempestif ou serein. La 
forêt qui borde la rivière est 
directement in uencée par 
les humeurs du cours d’eau. 
Partons à sa découverte

«Hier une rivière passait devant 
chez moi, aujourd’hui elle n’est 
plus là!» Une rivière libre, ça 
vagabonde et ça coupe parfois 
les virages pour aller plus vite! 
C’est ce que s’est empressée de 
faire la Versoix une fois qu’elle 
eut été débarrassée du béton qui 
l’endiguait, à la grande surprise 
d’une de ses riveraines. Cette dé-
marche de réhabilitation entre-
prise par la République de Ge-
nève au début des années 2000 
visait à rendre toute sa liberté 
à ce cours d’eau qui dégringole 
des ancs du Jura. Coulant dé-
sormais sans entraves du pont de 
l’autoroute à son embouchure, 
la Versoix modèle le paysage en 
fonction de ses humeurs, éro-
dant ses rives sous la puissance 
de son courant, inondant la forêt 
proche à chaque crue puis lais-
sant derrière elle une vase riche 
en nutriments.

En s’éloignant de l’autoroute et 

de ses rumeurs, on pénètre dans 
une forêt sauvage où l’eau règne 
en maîtresse. Au cœur de cette 
zone alluviale, 7,3 hectares de 
plaine inondable sont, depuis 
1935, sous la bonne garde de Pro 
Natura Genève. L’accès à cette 
réserve, le bois du Faisan, est 
interdit aux visiteurs a n de pré-
server ce biotope d’importance 
nationale ainsi que la quiétude 
des espèces qui y vivent. Ce-
pendant, un sentier écologique, 
bordé de panneaux, permet de 
visiter la zone adjacente.
«Toute la forêt est maintenant 
laissée à son évolution naturelle. 

Elle n’est plus nettoyée par les 
forestiers, raison pour laquelle il 
y a autant de bois mort. Dans ce 
sol, argileux et riche en gravier, 
les grands arbres sont facilement 
déracinés.»

Même si l’on aperçoit encore 
quelques vestiges des anciennes 
canalisations, partiellement re-
couverts de mousse, la Versoix a 
aujourd’hui repris ses droits. «A 
mon avis, le niveau d’eau peut 
facilement varier d’un mètre en 
période de crue. Automatique-
ment, lorsque le courant est vio-
lent, les rives s’e ritent, redessi-
nant le lit de la rivière.» Le cincle 
plongeur et la bergeronnette des 
ruisseaux apprécient, quant à 
eux, particulièrement ces eaux 
vives, riches en invertébrés.
Au-delà d’un canal entretenu 
pour la reproduction piscicole, 
la réserve est une zone très ou-
verte, régulièrement inondée. 
Le sol meuble et frais semble 
retourné par des milliers de vers 
de terre, mais ce n’est là que l’ac-

tion de l’eau. A chaque crue la 
strate herbacée disparaît sous la 
vase. Seuls les arbres appréciant 
d’avoir les racines dans l’eau ré-
sistent et se développent: saules, 
aulnes puis bouleaux. «Norma-
lement, dans les zones alluviales 
on trouve très clairement un 
dégradé d’espèces végétales, de 
l’aulne au bord de l’eau au chêne 
qui a, lui, besoin d’un sol sec, le 
plus loin possible de la rivière. 
Ici, la canalisation de la Versoix a 
perturbé cette répartition natu-
relle et il faudra du temps pour 
que les essences retrouvent leur 
place», précise le biologiste.
Sur les talus latéraux, une hêtraie 
abrite une colonie de blaireaux 
et son réseau de terriers. Les 
castors, réintroduits dès 1956, 
vivent en contrebas, à l’abri de 
tout dérangement. Du faisan, 
par contre, il ne reste que le 
nom. Le gallinacé a disparu de la 
région depuis belle lurette!

Marjorie Siegrist

Pour plus de renseignements : 

Pro Natura Genève, 
rue Chausse-Coq 16, 

1204 Genève, 
tél. 022 311 10 10. 

www.ville-ge.ch/cjb/png
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Madame Martine Hart, membre de notre as-
sociation, a  terminé son mémoire sur Louis-
Auguste Brun, peintre de Marie-Antoinette. 
Les chercheurs auront ainsi la possibilité 
d’avoir en main une source d’information im-
portante, fruit de longues recherches en Suisse 
et à l’étranger, sur ce célèbre artiste qui avait 
trouvé refuge à   « Fleur-d’Eau » et qui fut 

Maire de Versoix  de 1801 à 1807.
Quelques-unes de ces œuvres sont exposées 
au Musée d’Art et d’Histoire.
Nos félicitations vont à Madame Hart pour 
son travail passionné et son désir de faire 
mieux connaître ce personnage historique.  
 
  GS

Madame Martine Hart, membre de notre as- Maire de Versoix  de 1801 à 1807.

 

 

Conférence donnée
par Monsieur Jean Plançon

Singulier parcours que celui de Jean Plan-
çon, né le 13 mai 1964 à Besançon. Ancien 
sous-o%cier de la Marine française, il est 
aujourd’hui le responsable du Département 
des cimetières de la Communauté israélite 
de Genève. Après douze ans de passionnantes 
recherches, menées en marge de son activité 
professionnelle, cet autodidacte féru d’his-
toire, peintre et guide touristique à ses heures, 
a publié en 2008 un premier volume qui 
traite de la période allant de l’Antiquité à la 
"n du XIXe siècle. Un second volume traitant 
du XXe siècle et de la période contemporaine 
paraîtra au début octobre.

Maison du Charron 6 rue des Moulins - Versoix 

Les Journées du patrimoine des 
11 et 12 septembre se sont dé-
roulées cette année sur le thème 
« Cycle de vie ». 
L’association Patrimoine Versoi-
sien avait choisi d’organiser une 
visite guidée de Richelien. Ce 
hameau de Versoix dont  l’asso-
ciation d’habitants fête cette an-
née ses cent ans d’existence, était 
tout choisi pour illustrer le cycle 
de la vie.
Un groupe d’une vingtaine de 
personnes a arpenté les chemins 
pour découvrir son histoire dont 
il garde encore aujourd’hui des 
traces, comme  un bâtiment da-
tant du 17e siècle  ou un ancien 
chemin muletier. Le guide a il-
lustré cette visite avec quelques 
anecdotes  sur les personnages 
qui ont vécu sur le plateau de 
Richelien. 

A lire : « Richelien-La Bâtie, un 
siècle ensemble 1910-2010 », 
plaquette éditée par l’associa-
tion, qui est en vente à la Mairie 

et à l’Espace patrimoine au prix 
de 15.- francs. 

Georges Savary

Georges Savary

A vos appareils, immortalisez cette plaque 
et son environnement... et que le meilleur 

gagne. La plus jolie photo sera publiée 
dans le prochain VR.

A l’extrémité nord du Quai de Versoix, vous dé-
couvrirez cette plaque portant le nom de l’entre-
preneur qui le construisit. Le projet prévoyait de 
créer un quai jusqu’à la hauteur de l’église catho-
lique. Faute de moyens, le projet fut abandonné. 

GS



ENTREE LIBRE
COLLECTE A LA SORTIE

Première partie  : Musique sacrée orthodoxe

RACHMANINOV     Extraits de la Liturgie nocturne - Venons saluons  -  
            Vierge Marie, nous nous réjouissons  - Nous te chantons
ARKHANGELSKY  En observant depuis la hauteur des cieux 
       Je pense au jour du jugement dernier
TCHESNOKOV        A toi Vierge Marie, notre forteresse indestructible
     La mère de Dieu - Dieu, protège nous
CESAR FRANCK      Panis angelicus
LEONTOVITCH       Dans ton royaume

Deuxième partie : Musique classique russe

VIRIDOV                 Tempête de neige - Quand 
LEDENEV                  Terre bien-aimée
OUCHAKOV              Mes pensées, pensées

Troisième partie :  Les chansons folkloriques  russes, ukrainiennes géorgiennes, slovènes, 
  arrangées par les compositeurs russes des époques diverses.

Quatrième partie : Folklore ethnographique et contemporain russe.

Les instruments participants au concert: balalaïka, accordéon, $ûte. Ronde russe.

A la suite du concert : Dégustation de spécialités russes (dont les fameux zakuskis).
A 17h30, ce concert sera suivi du "lm RUSALKA – La Sirène (Ciné-JV) d’Ana Melikian, 
1h55, vo st fr, dès 12 ans,  aux conditions de CinéVersoix. 
Le chœur de Kaluga (20 ans d’existence) porte le nom de la ville de son origine située à 180 km au sud de 
Moscou. Ce chœur mixte compte une trentaine de membres dont la plupart travaillent dans le domaine 
musical.  Le chœur de Kaluga a participé à de nombreux festivals et gagné divers prix à des concours de 
musique chorale en Russie. Ayant pour mission la promotion de la musique vocale et chorale russe et 
le maintien des échanges culturels entre la Russie et les pays d’Europe, le chœur élargit durant chaque 
tournée sa sphère d’activité concertiste. 

Renseignements : Mme Brigitte Siddiqui, tél 022 755 3224 ; brigitte.siddiqui@bluewin.ch 

Pour reprendre la saison mu-
sicale classique, ce sont quatre 
talentueux $ûtistes, tous pro-
fesseurs au Conservatoire popu-
laire de musique de Genève et 
au Conservatoire de musique, 
qui nous ont présenté un pro-
gramme intéressant, s’échelon-
nant sur trois siècles (1685-
1991).
 

Des œuvres de J.S. Bach, W.A. 
Mozart, Cl. Debussy, M. Ravel 
et M. Berthomieu ont été inter-
prétées. 
Nos quatre artistes : Teresita An-
gelloz, Claude Majeur, Béatrice 
Sierra et Dominique Guignard 
ont su rendre leur musique vi-
vante, même puissante dans le 
dialogue des harmonies, la sen-
sibilité des sonorités, le langage 

du timbre musical, qui suivant 
le titre de l’œuvre et du choix du 
compositeur illustrait avec art 
les di#érents mouvements de la 
pièce interprétée. 
Du classique au moderne, 
gaieté, légèreté dans le «Diverti-
mento KV 136 » ou l’ouverture 
de la « Flûte enchantée » de Mo-
zart, harmonies plus religieuses 
ou mystiques dans la douceur 
et la "nesse de « l’Allegro en ré 
mineur BWV 1045 » de Bach, 
jusqu’aux « Arabesques » de De-
bussy - où on percevait bien les 
formes dans le jeu musical – la 
« Pièce en forme de Habanera » 
de Ravel et « Arcadie » de Ber-
thomieu, l’in$uence moderne 
apportait son sou&e de désin-
volture, de richesses techniques 
plus ambivalentes, mais non 
moins agréables à entendre. 
La salle était comble. Le plaisir 
d’écouter était là et notre Qua-
tuor « Flûtes à l’Or» bien ap-
plaudi fut apprécié. MERCI et 
BRAVO à ces artistes !

Lucette Robyr

Photo Brigitte Siddiqui 

L’Agenda des Femmes 2011, édité 
par un groupe de femmes béné-
voles en français et en allemand, 
a pour thème «Le cinéma des 
femmes : une voix o# ?» A tra-
vers 52 textes (un par semaine) et 
quatre parties, il sera possible de 
découvrir que le monde du cinéma 
ne s’est pas ouvert facilement aux 
femmes, malgré la mise en valeur 
de certaines actrices et le leur côté 
glamour. De 1895 à 2010, des 
portraits, des anecdotes pour faire 
sourire, ré$échir ou lancer des clins 
d’œil…

Produire un long métrage, trou-
ver des "nancement n’est pas une 
sinécure, et encore moins pour les 
femmes !  Des témoignages, des 
histoires vraies et surtout des rai-
sons pour oser croire en ses propres 
projets.
Les personnes intéressées par cet 
agenda illustré peuvent le com-
mander auprès de www.agendades-
femme.ch ou par écrit Agenda des 
femmes – 15 rue St-Joseph – 1227 
Carouge – tél. 022 343 22 33.

albb

THE TEACHERS JAZZ QUARTET

CLAUDE-ALAIN KINDLER 
CHANTE TRENET

BUVETTE, RESTAURATION
SPECIALITES BRESILIENNES

RACLETTES

PLACE DES CINQ-CHEMINS, 
CHEMIN DE LA LOUTRE
RICHELIEN S/VERSOIX

Org. : A.I.R.B.

3 cartouches d’encre, neuves 
HP56 (couleur noire) et
2 cartouches d’encre, neuves 
HP57(couleurs)

Téléphonez au 022 755.26.17



--------------------- Coupon - réponse -----------------------
Ma réponse:
...........................................................
..........................................................
...........................................................
N’oubliez pas votre nom et votre adresse:

Nom .................................................

Prénom ............................................

Adresse ............................................

...........................................................
En cas d’égalité, le sort désignera le vain-
queur.

Pour gagner à notre concours, il vous 
suffit de répondre 

à la question suivante
Mais, qui c’est ?

Mais qui cela peut-il être ? Vous l’avez déjà vu 
... mais où ? 
Alors voilà un indice : Port-Choiseul.
Un autre indice ? Bateau-école

Un troisième : Moby-Dick
Pour participer, remplissez le coupon-ré-

ponse ci-dessous et collez-le sur une simple 
carte postale que vous adressez à :

Versoix-Région
Case postale 515

1290 Versoix
Avant le 15 du mois

C’est une des nombreuses 
animations qui se déroule au 
sein de la Résidence, sous la 
conduite experte de Madame 
Sarah Muller-Bévant, artiste-
peintre. 

Une dizaine de résidants, 
hommes et femmes, se réunis-
sent le mardi et le jeudi après-
midi, a"n d’exercer ensemble, 
mais individuellement,  l’art 
pictural. A choix, dessins, 
aquarelles, peintures acryliques 

ou non, sont au programme.
Chacun choisi son sujet et son 
mode artistique de représenta-
tion préféré. A leur rythme et 
sous les conseils de Sarah, les 
résidants réalisent des œuvres 
d’art. Chaque résidant est le 
bienvenu à l’atelier, le principal 
étant d’y trouver le bien-être et 
le partage émotionnel, tout en 
gardant son autonomie et che-
miner ainsi dans sa propre voie 
de créativité.
La "lle de Madame Stapfer, ré-
sidante, est professeur de pein-
ture, diplômée de l’école des 
Beaux-Arts de Genève. 
Pour autant, Madame Stapfer 
(en photo) n’avait jamais peint 
avant de venir à Bon-Séjour. 
Aujourd’hui elle peint avec 
amour, talent et motivation. 

Elle peut maintenant encore 
plus que hier, partager avec sa 
"lle, l’amour de la peinture.
La direction et l’équipe d’ani-
mation vous invitent le ven-
dredi 8 octobre prochain à 
17 heures au vernissage de 
l’exposition de nos artistes lo-
caux. Venez partager avec eux 
le plaisir de ce moment fes-
tif et, pourquoi pas, échanger 
quelques propos et souvenirs 
avec les artistes. 
Familles, amis ou simplement 
visiteurs d’un jour, vous êtes 
toutes et tous les bienvenus. 
Nous vous espérons nom-
breux.

Serge Pellaton

La messe est célébrée les mercredis 
et vendredi à 9h.00, ainsi que les 
dimanches à 10h.30. Le chapelet 
est récité tous les mardis à 19h.45. La messe 
du dimanche 4 octobre réunira les amis des 
animaux puisqu’il s’agi de la «Saint-François». 
Celle du 24 octobre sera conduite par B. Alten-
bach, Jésuite de l’Association «Pierre Guerig».  
L’équipe du Rosaire se retrouvera le mardi 12 
octobre à 14h.30 et c’est le vendredi 30 oc-
tobre à 20h.00 que se réuniront les adultes qui 
désirent se con"rmer. Les ados du CO quant à 
eux ont rendez-vous le jeudi 7 octobre de 18 
à 20h.00.

Le club des aînés est non seulement un lieu de rencontre, mais 
aussi un point de départ pour de nombreuses activités, dont 
une nouveauté : des balades. Rappelons que le local est ouvert 
les lundis et vendredis de 14h.00 à 16h.00 et que l’on peut y 
rencontrer d’autres personnes pour jouer ou discuter. (Rue de 
l’Industrie 8 – tél. 022 755 21 85).

Il est possible de visiter une exposition d’art $oral japonais 
au CAD (Grand-Lancy) jusqu’au 2 octobre. Le programme 
peut être consulté au local. Les adeptes de travaux manuels se 
retrouveront mardis 5 et 19 octobre à 14h.00 au club. 

D’autre part, M. Philippe Reday propose aux amateurs des 
randonnées de 3h. à 4h.30 avec pique-nique à midi ou des 
plus courtes de 2h. à 2h.30. Les itinéraires choisis évitent les 
grandes dénivellations a"n de tenir compte de la moyenne 
d’âge des participants. Les renseignements peuvent être ob-
tenus au téléphone 022 755 37 66 ou phlippe.reday@gmail.
com.

 Albb

Les locaux du presbytère ont en-
tièrement été rénovés cet été et les 
paroissiens sont conviés à leur inau-

guration le dimanche 3 octobre. La journée débutera 
avec un culte durant lequel deux nouveaux conseillers 
de paroisses seront installés, Mme A. Grisel Fick et M. 
O. Constantin. Puis, à 11h.15, on se retrouvera pour 
l’apéritif avant de partager un repas dans la grande salle. 
Le dimanche 10 octobre, à la salle paroissiale, à 10h.00, 
on est invité à venir partager l’émission de la TSR1. Le 
"lm «Rwanda, l’autre revanche» de Michel Kocher et 
Pierre-Alain Frey de la TSR sera projeté et le livre «Noir 
et blanc c’est coloré» du premier présenté. Ce jour-là, 
le culte sera célébré à 18h.00. Le dimanche 17 octobre, 
le culte sera suivi par l’assemblée d’automne, réunion 
au cours de laquelle  la vie de la communauté sera dis-

cutée.

Notons encore que l’éveil 
à la foi oecuménique aura 
lieu à l’église le mardi 
19 octobre de 16h.15 à 
17h.45.

Albb

La FSASD est chargée d’assurer des pres-
tations d’aide, de soins et d’accompa-
gnement social favorisant le maintien à 
domicile des personnes et permettant de 
préserver leur autonomie. Ces prestations 
sont fournies à domicile, dans les centres 
de maintien à domicile et leurs antennes, 
ainsi que dans les structures intermé-
diaires, en collaboration avec le médecin 
traitant, la famille et les proches.
L’institution est également chargée d’éva-
luer les besoins et d’orienter les personnes 
au sein du réseau de soins.

• les soins in"rmiers : – à visée préven-
tive (contrôle de santé), éducationnelle, 
curative (injections, pansements), pallia-
tive (traitement de la douleur) - les soins 
de base (aide à la toilette, au lever et au 
coucher)
• l’aide pratique pour les activités de la vie 
quotidienne 
• la recherche de contacts avec la famille, 
l’entourage et l’environnement social 
• le soutien aux parents, la consultation 
parents-enfants, l’encadrement et la garde 
d’enfants malades 
• l’ergothérapie : rééducation, réadapta-
tion, prévention et aménagement de l’en-
vironnement 
• les actions de promotion de la santé, de 
prévention des maladies et des accidents 
• la livraison de repas à domicile 

• la sécurité à domicile : système d’appel 
à l’aide, signalisation lumineuse pour per-
sonnes malentendantes 
• l’encadrement de proximité et la pré-
sence nocturne dans les immeubles avec 
encadrement. 
• la réponse globale à l’urgence sociale 
7j/7, de 7h à 18h en semaine et 24h/24 
week-end et jours fériés.

Notre activité se déploie sur l’ensemble 
du canton de Genève, divisé en quatre 
zones géographiques auxquelles corres-
pondent les quatre Centres de maintien 
à domicile (CMD) suivants : Carouge, 
Pâquis, Eaux-Vives et Onex.

Pour tout renseignement et toute de-
mande de prestations, vous pouvez 
contacter la FSASD au : 

Centre de maintien à domicile Pâquis 
Adresse de correspondance : 36 avenue 
Cardinal-Mermillod
1227 Carouge Tél. 022 420 20 12 Ho-
raires : du lundi au vendredi de 8h à 
18h00. En dehors de ces heures, les ap-
pels sont déviés sur la ligne d’appel des 
demandes qui répond 24h sur 24.
Ouverture prochaine du CMD aux 45-
47a rue de Lausanne www.fsasd.ch

Tous les mardis de 14h à 16h, au chemin 
de Versoix-la-Ville 5, à Versoix.

curative (injections, pansements), pallia
tive (traitement de la douleur) - les soins 
de base (aide à la toilette, au lever et au 

Madame Denise Renée END, née Herbez en 
1916 et décédée le 10 septembre.
Madame Marie !érèse Anne MESSEILLER, 
née Lehmann en 1931 et décédée le 6 sep-
tembre.
Monsieur Gilbert André MEYLAN, né en 
1935 et décédé le 9 août.
Madame Margarita Anna MICHE, née Dur-
rer en 1933 et décédée le 1er  septembre.
Madame Mathilde Marie Emilie PECLARD, 
née Borgeaud en 1922 et décédée le 17 sep-
tembre.
Monsieur Marcel Bernard MATTHEY, né en 
1927 est décédé le 25 mai dernier.
Nous avons une pensée particulière pour Ma-
dame MATTHEY à laquelle nous présentons 
nos excuses, car le nom de son mari avait été 
omis par notre rédaction.


